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UOTIDIEN POLI ·IQUE ET PIN.A. OIER DU so 

Notre délégation militaire a reçu 
au Hatay une réception triomphale 

Les a.va.nt-gardes des forces de Ga.lice à. 
4 kms. au Nord-Ouest de Ca.stellon 

LE général Valino avance en 
"Un foyer turc, vieux de ·40 siècles, coin EntrE IES dEUX armBBS 

A,IB., .. ,, .7.e ~::.~ .. ê
1
.:: •• ::~~:~,~: .. ,~:~::a;:~· ......... ,. ,, républicaines du Levant 

dant spécial do !'Agence Anatolie in- et du czurna•>, bPaux costumes de vil· s.anlê des f1lleltts. La popnlahoa, ?on· , 

A L'ARRIERE DES FRONTS forme; lageo1s, cris de cVtve le Grand Ala dflS 11a1;1ant au d~rore ses mnmfest.at1o~s Del informalion5 complimtntaire5 nou> per-, 
L'arrivée Turcs!» «Vive notre délégation!•. déhr.an.tes, le géuén.l parut au 1ardm lmtllent dt no115 rtndrt compte aoec 511/fi5am-

Tout Antak a dans la ru1' et 1111 frt. part do son émot1,ou . et de sa mtnt d'exac1tt11dt de ta di5pa5ilion del /orce5 L d d 'f ' J 
Le train spécial amenant notre dé- . y . ' 'r~connaros:mce et;de vouloir bien se N· uotionalu engagüs dan> /'o/fenJive tn cours BS mBsures B e ensB a a 

1 1 é .d d Le genérat et sa smte s ~pprochenl tirer et se rep·Jser Ce n'est qne snr 
1 

T. 
1 1 

• f . • . 
légation, P acée sous a pr si ence u d'Antakya dans cette atmos,phère d'en- ce.tte insia>tce qu~ ia popula 1on se e•" "'" " a mu. fnontt"rD rDDÇDISB desPor 11DBBS 
général Asim Gündüz, sous-chof de thons•asme débocdant. L aggloméra- dispersa en ordre. Il n'•st que>tion. dan5 '" déplche5 el lu corn· I' li Il 1 Il 
sétat-major général, eet arrivé aujour- tian de la foule et le,; ovations en· , muniqués o/ficiel> que des dtux groupu princi-
d'hui à 15 heures à Payas. Le d~légué thousia•tes qu' se produisent dépns- , , pwx qui op~rent aux extrémitl5 du dispo>itif: 
frança~s et le commandant des forces sent Ioules les évaluations el pos8ibi- Anlakya, 12. A.A. - La délégation les dioi5iom de Galice du général Aranda sur le 
française~ au Hatay, le comma.ndanl hlés d'une ville do 40 .000 âmes. ~!ème militaire française placée sous les front de Ca>tellon : ,., divi5ion> de .Vavarre du 
Collet qm a été prom~ depuis h:er au nue ville de 2oo.OOO i.mes et où les ordre'! du général Hutzinger qui doit g±néral Varela sur celui de Teruel. Or, lu forcu 
grade de colonel, ams1 que notre con- manifestations seraient bel et bien été se mettre en contact avec notre déltl· de liaison tchelonnées entre ce5 deux groupeJ 
sui-général à Antakra . et noire cou-1 organisées, et 0011 spontanées comme gallon, est arrivée ce soir l Aotakya à principaux ont une tdche non moins importante 
ut à Iekenderon, s étaient portés à elles le furent ici, ne pourrait prêsen· 21 heures en avion. d mnp/ir. Et au cour> de la phase actuelle de la 
leur rencontre à Payas. ter ce spectacle. On peut dire que Les fausses no nvelles bataille, c'est vers UJ élémen/5 qut converge 

. A leur arrivé, un. dé~achement rea- tout Antakya, 9aus excepter une seule de l'agence arabe l'allention principale. 
dit les honneurs m1l1ta1res. personne, applaudissait notre délûga· Lu troupe• du général Aranda ducendant 

Le train qui repartit de Payas à tian. Les fleurs tombaient telle une L'agence tél~graphique arabe an· ver> le Sud, para/Wement d la roule Albocacer-

Paris, 12. - On appreud que l'on a 
placé à la frontière ou que l'on est 011 
train d'y installer des batteries anti· 
aériennes de cunons de 75 et da 105 
m m remorqués par de~ camioa,; ou 
montés sur des auto·platos-formes.Ces 
balleries p9uvent tirer jusqn'à 7.000 
mètres et sont pourvues aussi de pro. 
jectiles pour le tir de nuit. Ces batte· 
ries sont complétées par des m'trail· 
lauses à employer contre les lVions 
volant à moins de 1500 mètres ~t par 
des ballons pouvant s'élever tl. 5.000 
mètres. 

16 h. 10 arriva à 16 h. 30 à Iskende· pluie, sur les autos. L'auto du géuêral nonce que les consuli de Turquie en Ca>ttllon, apris avoir occupt Usera, d f2 km au 
rua. Le géné~al Monnet, commandant Asim Gündü?. ainsi que celles de sa Syrie, au Liba.1 et au Haley auraieut sud d'Azaneta et Co5tur, on/ vu leur avance •r­
des forces syriennes du Nord, le nit snite, arrivèrent ainsi à 17 h. 4o,parmi tenu une réuniou à Beyrouth à l'issue rttù p/115Jpar de.1pluiu1orrentiellel que parla 
du « Sancak » M. Abdurahman l\Ie- les manifestations délirantes de la rie laquelle ils auraient entrepris r!5i>tance dt l'ennemi.Celle-ci 5'or9ani>ail toute· 
tek, I.e~ autorités civiles et militai,MS, foule, jusque dbvaat le local de la mu· des démarches fauprè• du haut fais d Villafame>. pellle localité d /6' km. au 
les dmgeants du parti du peuple d An· nicipali16 d'Antakya. commissaire, le comte de Martel au Nord-Ouesl de (<15tellon oli le.< miliciens parai>· 
lakya,d'Iskenderun et de K1rr1khao,les Le général passa en revue IM déla- sujet des nouvelle• mesures adminis· sci"'' vouloir oppo.<er une 5uprème tentatioe de Bwgos, 12. - Durant le mois d'avril 
représentants de toutes les co.mmunau· chements qui lui rendaient les hon- tratives dont l'adoption s'impose dans dé/enu. Ici"'" bataille décisiut "' en cours écoulé, les légionnaires italiens o.1t ob. 
tés allendatent notre délégation à la neurs m1·1,·ta1·res et qui· éla1·ent d1'spo- la région du Halay. depui.< ~.1· heures, 

LBS IÉgionnairBs italiBns 
à l'honneur 

H . • 1 · d ·11 d n · 1 tenu ,- me·da1ï'es d'or à la valeur mi/i-gare Or, c'est seulLment le COU"lll de 1er, aprr:~ a pru;e u 01 age e or1"10, un 11 
• . , .. _ . &~s à parllr de ce point jusqu'à la de- 0 

• • 176 d .,, d' ·•11 d 
Le général As1m Gunduz . ~escen,d1t meure qui lui était affectée. Le gén~- Turquie à Antakya qui, pour des rai· réJeau de tranchù.1 rlp11blicaines a éll emporle taire, mé a1 1es argent tt ., e 

La protection du pavillon 
anglais en Espagne 

1 M. Cnamberlain nE pr:endra 
aurunB mesure hâtive -Loudre•, 13 - \1. N v 1' C'1am· 

berlain aura nUJ':lllrd'hut un entr tian 
&ve~ lord Ha •fax ot d'aulre~ membrea 
du cabinet R.J s.Jjct des ':'leSu•es à 
prendre pour assurer la protrctioo 
des navire• marchan.Js anglais dans 
leq eaux ernagnolAs. On apprend qu 
les diverses aug~gstions qui Arnient 
é1é soümises à Q propos, par les 
•erdces int~rcs·é•, ~ ~l. Chamh~rlain 
ont ét~ rejetêes par hll, so;t q·1'1! les 
ait jug&es inefficaces, soit qu'elles 
lui aient paru cooshtuer une ~n,o•se 
à la pohttquo de no• -m1ervent100. 

Urt fait est certain : c'est que N. 
Chamberlai11 n'adoptera aucune me>ure 
hdlive susceptible d'accroitre !a tension 
européenne qu'il s'e.</ dJmzé pour tâche 
au contraire. d'a 1/énuer. li se pourrm 
que le gouvernement décide de porter la 
question deva;lf le comité de nan.inler­
venlion qui se réunira a la fin de celle 
.emai11e. 

On s'attend à ce quG le cpro'Jlier» 
fas•e demain à ce sujet U'lfl d~clara­
tion importante aux Cowmuner. 

La FBÎDB Elisabeth Est rÉtabliB 
Landre· 13. AA. - On annonr.e of­

ficiellement que la reine Eli' beth 
e1ot complèteu1ent r6 abc;o Je so rq. 
fro;dissemen:. Elle a :xirnpa 'l a le 
roi, ce:te se:naiue, aux quc1re c:iilrEe8 
d'AijCQt, les marche~ du wag?u au m1heu d un rai entra ainsi chez le gouverneur, soua de santé, a amené sa famille à d'assaut d I km. swlement au Nord-Oue>t de bronze. 

ton ne rra d a pp la u d 1 s se men 1 s . :\ f . S ü r 0 yy a . B e y r o u th ; ma i s il es t r e a t r ~ •a n s Ca5/ t Il 0 n · f!!!!!!""!""!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!'!!!!""'~!!!!!!!!!l!!!!!ll!!!'!!'t 
Il a été salué tout d'abord par le Il a 't·, sain' à la porte par le gou- même restor une nuit en cette ;iilu, Les lroup•• du général Varela, J l'autre 

é é o ~ u f[' · I txlré11Jité du /ro11t. voient leur progreJsion con· g énéral Monnel. L.es .• deux g n roux ver·!leur. Le ••eupln rnas•e' devant C"lte Il ne s'est mis en contact o 1c1e 
l t 1 r "J l "' , I /r(lrfée par Ir mauvais temps qui J'unit aux di/-s'entretinrent fa1.111 1eremen e c.·om- denieure ne ponva'tt se cont"ni·r. Le avec personne el ne s est pas, non p Ui, 
1 ·' t t t:1 ,.. fieu/lés du terraù ... Et d'ailleurs leur objectif est mencèrent ensmte es p_rosea a •.ons. énéral 'tut obli'gé de para"itre plu· entretenu avec le comte de .n:irtel. 

1 ). g encore lointain ; elle.s n'en Joni encore qu'd la Xotre gêné. ra • aprws avoir pasae en sieurs fois au balcon et de saluer la • 
re'9ue le de\achement qui lui présen~ [ 

1 
• • p11.t1.~~ prtparatoire de /11 marche .tur Valence. 

·11 es prit place dans une ou e. A:itakya, 12. - L'agen•'d télégra· L• gr.>upomont Garcia Valino, avec "·' Na· 
lai es arm ' Pendant qu'au dehors on jouait varratJ, opbe wr la droite de l'armée Aranda et 
auto auprès du génér.al illo~no~. d'abord la marche de l'lndépeodance phiqua arabe publid la nouvelle suï en etroite /iat;,,. auec celle-ci. Su colonnes, 

Le cortège, symboluiant 1 amt.é lur- et ensuite celle composée en l'hon- vante reçue d'Iskendernn: parti!s d'Adzantla et de Chodo.< ont opéré un 
Co.franeaise et q111 co. mproaarll 20 neur du di'xi·ème anniversaire de I.• Saivaot certaines rumeurs circulant 

v ;o. • • 1 ~ f è t t 111011vement t·o1u•t•rqent vers la loCalili de Lucerna ~01·1ures, quitta la stal1on d'l5keode- RAriubli'que, 011 pré'eula au général 1c1, es gar .. •s · roal: res urque.; en re 
• u • R · I k ·' t · del Cid qui " ité complèternenl investie et occu-l'Un à 16 heures 40. les dirige,nt~ du iiarli du peuple el 'yas et s en .. erun serou sappr•· 

f 1oées et remplac~es par des po>tes de Pée. 

Le troisième tour es 81ec · o s 
Bn Tchécoslo aquiB 

C'est à. Hitler que l'Europe est redevable 
de n'être pas en feu, dit M. Bess 

A Beyla.n ~nsuile les autorités militairas raa- police hatayiens. Un bataillon de milicien5 a élé capturt tout 

Une fonte nombreu~e comprenant çat::· écolières disposées devant la 1 C?lle nouvelle an;si est contraire à e.otier avec,., officier" u général Valino pre- Berlin, 13 juin. - le troisième tour . ,Qnatro cc::t jeuncg P'Qvaqne• s'ét:rn: 
toutes les claaees de la popnl'ltion apé- maison du général, lui offrirent das 1 la vertté. pare l'inot51i5>ement de Ca>tillo de Villamale/à, des élections a eu lieu hier dans 8.000 ]Otnt• à ceu:;:, la polies ;n•e•vir~ p:;:i 
parteaaat aux divPrses communaut s localité situét d moin> de 20 km. d l'Oue51 de communes de Tchécoolovaquie. dispe~ser ~es manifoshcts. I! y a 

1. s 1·1 l'avenne d'Antakya qut __._.. Lucena. l'une et l'autre sont sur la route A/ben- nn "ID"La ne d bl ê D 
emp is. a ' L 't • t d 1 Au pays des Allemands des Sudètes, ~ • "' 1 e ;ss s. es arr< 
s'étend depUll la station jnRqn 'en ES B ranges ag1ssemBn s E a /oJa-Caslellon, principal chemin dt rocade qui la victoire de Konrad Henlern est I tallons ont ~té opérees. 
dohor" de la vr'lln A son pas:dage va. de l'Ouest vers l'Est, parn/lèlement à la /1'gn• 1 . 

" '·· · ' • complète. Ses partisans ont obte·rn de . . • • . , 
notre délégation était frénétiquement du front. l.a route tJ/ déia' parlée de fu5i/ des 95 à 97 OJO des voix atlema11<lo~. Dans Prngue, 13 )111'1. (A.A) - L ordre ' 
applaudie. LorRque l'auto du iénéral comm1·ss1·on dB contro" IB dB avant-gard" 11avarraise; qui y i11/ercepl'11t 404 communes, il y avait une seule régc6. da.os tout le P.ar . exrepté qu9.-
eul atteint Beylan qui a reçu dJns pra1ique111w1 le trafic. Et c'tst ici qu'apparait liste de candidats. ~ues inc1rleuts san!' import~nc~ à llrn· 
tout le Hatay, la dénommai ion de l'importance de l'opération exécutée par'" trou- . . . . hslava où quatre ant<•nomistes fureut 
• Türk Kalesi., (la forteresse turque) pu du général Va/ù10 : elle a po11r ré,ullat de Les Soc1ahstes-xat1011aux (ex· parti relenus pendant une hcuro au ~ommi _ 
la joie de ta population qui s'était 1 s D n H t Jéparer les deux armt!eJ du Levant des Ripubli- de M.'Benès) ont marqué une ang· sariat IJOllr açoir protoqué au scanda· 
massée tout autour de la ville, altei· a . . • au a :ty Clins, de,., isolu d'une de l'autre, ce qui leur mentat100 dans le• centres HuLams ; le. Cinq -iersonnes ont t. lt'gi\rement 
gnit au dMire. L~s cris de «Vive Ata U enlèvera toute possibilitt dt manœuurer par lu lea agrariens .enregistrent des résnl·. blessées. 
llirk !», •Vive notre général!», emplis· lignt5 intérieure.< et perm•llra de /e.1 batlre sé· tais importants daua les campagnes. U ff 
saieat ciel et terre. La belle dBey~i~ I t d 1 t t' l"t' part!menl. Par·1s ·1nd"tqUB URE pnoport'ton n discours de -· ESS 
est ~ituée à une altitude e D empéra.DCeS e a,nga,g•e e pa,r la. l 8 Ln brii:nde mixte Légionnaire de• •·Fr•ccie 1: . Borlin t:'l.- r;adjo1nt rtu 1''uohrer, 
mètree. Un arc do triomphe !JOrlakl en Nore" agit ,; >on tour"" la droite de l'armée d • d"ff' t .f. Rudolf Hc'l•, a pro'lonc·' hier un 
lettres rougeij l'mscription smrnrte : --·-- , . . lfa/ino. Partie de Puer10 Ninqalba, elle a tra- B VOIX 1 Bren B di sr.ours à Sle•t•n, PO présni .. ce de 

.un 'oyer turc vieux de 40 siècles .w Anlakya, 11 (Du correspondant par.-1 d ".1scnp/1011 de la commu11e de 7 o. r_ la, '1 II' • 
1• ver5l l'<lpre Sierra Salvatiera "occupé Villa- Paris, 13 juin._ Les élections d'hiAr ,, · 11 or, à l'occasio 1 du congrès des 

peut è/re réduit en esclavage». /1culier de /'Agence Anatolie). - On dl· qw fui vers le d"bu/ de mai le thea/re lttrmo>a, d'où elle menace d son tour la route an Tcb!lcoslovaqnie ont confirz::ié les orgu1isations du pari! natio•ia!-socia 
Les costumes bia:arrés des femmes l 1ai/ que dep111s que [la pression exercée du premier incident au cours duquel Albento5a-Ca5tellon. En o11tre, elle couvre '" résuitats du premier el du second lisle de Poméran·o 

el des ecfants, ainsi que !ea boi:;q·1el$, sur /'élémtnl turc s'est reldc/1ée, une deux 7 ur,:s furtn/ blessés, a essayé Navarrai> de v,lina conlre Ioule vetllité d'alla- tour (22 el 29 mai). Les henlerntsles - Jamais, comme au cours de ce.s 
de flenrs préparh a•ec soin, offraient sorte d'indolence s'est emparée des dé· d'encourager la manifesta/ion contre la que de la pari du forces rlpub/1cames 1mpor-, obtiennent 65 à 85 010 des voix. Les dernières semaines, a dit N. Hc.ss, /'Eu· 
réellement un très gracieux aspect.11. . b d'. riptions é/ec- liste turque e11 p1enanl dans son auto. /antes accumulé., dan5 la "poche" qui J'es! far-1' Sociaux-Démocrates allemand~ per. rope n'a èle <xposée au danqe 1, pi-
Cne foule très dense empti&sail 1 egues aux ureuu.r msc I mée dan5 la vallée du Rio Linares, entre'" deux dent 50 à 80 010 des voix dont i a dis· . 
les voies le long de kilomètres. /orales. la plupart de ces burea.ux fer- mobile les rep!iisentanls de a commu- branches du mouvement 'n tenatllt esqui55i par posaient. Il reste donc une minorité res conf/agrafions -el cela par h fau-
Leo applaudissements crépitaient et ment très toi el ne font que Ires peu nauté alaouile. '"nationaux. de 15 à 35 010 de citoyens qui de;ront le d'un Etal qui vil !Jrdce aux menson-
les vivats fueaienl de partant, nus d'inscriptions. li semble que celle pro. lorsque les Bédouins venus du désert "Le• "Freccie Nere", note à ce propo• un bénéficier du statut mrnoritaire au c&s gcs de l'ersailles. Il est d•montrê au-
d . 1· et les Arn1én1·ens 1na11dés d la hdle ·'e !correspondant du Corriere d~lla .sera, ne re- · t' t · ·1 d' 'ourd'lwi que / t.•1 / · ' 1scon muer. cédure vise à gagner du temps jusqu'au " . u, pré•entent pno ln •cule contribution du corps ou au onom1e serai accor ~a ai.;x J ce a '011s11tue un 10• 

Un spectacle inoubliable retour de ,If. Anker de Genève. Beyrouth el de Damas élmenl enregis- 1ae troupe• de volontaires à la bataille du henleinisles. On ~st frappé par l 'atti· yer de dar'!Jer de guerre pour f'l.urope. 
A présent noue dépassons la gorge El comme si ce n'était pas assez d'a- tr.!s dans l'espace de vingt-qualre heu- .Maestrazgo. U~ groupement d'artillerie ~é- Inde des communiates allemand• qui La Tcl1écoslovaquie sous prétexte que 

li ~endo 1 . . . . g10nnaire appuie en elfel pwssamment l'aile ont voté en masse par Henlem. Dans les I . ' . 
de Beylan et nous e,, ns es voir publié un communique destiné d res, les delegués de la comm1ss1on ré- droite du corpo d• Galice dans sa manœuvre certai!les commnnes, ils Olll îOlù pour roup<S allemandes marchai.nt rur 
se~\esbas, la plaine d'Amik s'titend troubler l'ordre .el d inciter la popu/a. pondaient à Ioules les reclamations des ;~~~ ~!.~·J~~~00~0~te:l'."~c~r.!~ 1~~:nc;,~:i:.:i~!~ Henlein dans une proportion de 9u ses frontières, a mobilise. A1usi. sur ba­
devant nous, telle une émeraude .. Voici fion a desobéir au gouvernement, le représe11/ants de la communauté turque la rapidité de s~n intervention et l'e!ficacilé 010. se d'informat,'ons fausses et non contro-
le lac d 'Am1'k el, u11 peu plus 10111, le prés1'denl du bureau de Levs1ye, outre· en disant: " les agents du gouverne- de la concentratton ~·son f~u sur !es batt.o Le parti populiste slovaque de il1gr. ,·fées elle a créé une almosp/u?re do guer-

r1t11s roui.:es. CelloH-ct ont ét~ rap1den1ent re- Hl k b é u 1 40 à 45 1 

fleuve A1i. . passa11t sa mission et ses a/lributions, ment jouissent de toute notre ccnfiance .. , duites au Hilonco". in ·a a 0 tenu, eu g. a• ra•. re en Europe. 
On attend avec 1mpat1ence ce cor- é d. . '/ d. C ê délé . 'ont m . I I o., 'orce5 de l'aviation légionnaire participent O(O des suffrages en :Slovaquie. Il de- . . ' . . -

a prononc un iscours ou' a li no- es m mes gues t• am e11an ,, meure le parti le 1iius fort en ce pays. Jamais comme, au1011rd h111 I t:.uropa 
tèae sacrê. ' I , . . I . a·· d d' p ' QIHSi au:c opérations au cours des rare.s inter-
,., dé é l v'1rages nous /ammenl a ta popu a /Oil • /OU ce qw epell eux our saper a L . "d nts n'a élè redevable à Hit,'er de ce que cc .... ous avons paas es ' ' t f t t Vil/les p~ndant lesqu~/s une éclaircie /eurµ~rmel BS IDCI B • . L enten e ranco- urque na aucu- leur base les listes /urques en s'e"or- · d • l ' sommes au défilé de Top. 11• dt prendre l'air. 1eu anqereux n a pas e:11ra né ,a guerre, 

Des milliers de personnes venant de ne valeur•po~ .nous ; le résultat dé- çanl de troubler l'ordre rétabli par ces • 1 Paris, 13. _ La phase finale de 11 El mait11enant un /lot de mensonqe, .i 
Kirikhan et des villages d'alentour pend des déc•aiona que noua allons mêmes agents, conscients que les Turcs Parla, 13. _ L~ •journée d'aujour- ~le~tions a été marquée par quelques de calomnies est dirfqi! par la presse et 
ont occupé le pont. Elles ne veulent prendre. " ne sont pas sans protection. mc1dents l d' 

1 
t · · · l'E d 

pas laisser passage .au !\énéral, sans Par ailleurs, le président du bureau d'hul pourrait itre décisive en ce qui A Jihlava, quelques jeunes heo· a r~ _ 10 con re a 111 ,a qm ur~p~ 01: 
t'avoir tu sans l'avoir fait d~Rcendre concerne le aort de Caatellon. Aprèa la· leinistes ayant fait irruption dans le de 11 etre pas mqourd fun en fm.l h1stom! 
de son a~to. Nous sommes parmi tes UnD exrurs1·an au BosphorD dD 5. M. rarol 11 prise de Borrlol, qui est un faubourg,burean de vote, le candidat fig•Jrant1dfra q111 ab'"" ménl~ de la paix el qut 
roulements du tambour, les trilles 11 Il Il Il U de cette ville, la lutte fa!~ rage aux en tête de la liste dn parti socratiste· I s est efforce de la bn er, 
joyeuses du czurna• (clariuelli>) le~ abords de •es quartiers cztérienrs. 1 national (tchèque) l'tLHott a été frappé r' vanrs j':!pon:i1·s - Ch" 
applaud1ssem,nts, les vivats et nous S. N, Carol de Roumanie qui faisait1avec la terre. Seul le capitmne Uncianu d'un coup d'apoplexie. A la nouvelle LI a u 1.1 u E Bn me 
paRsoas ddans les v1llages l soustuno 1hier une excursion e11 Mer Noire d bord directeur de /'Age11ce, en notre ville, du Le communiqué officiel de Barce· de cet événement, les Tchèques out -
haie de rapeaux q111 c amen au . lone d'hier aolr reconnait que ol.ea in- immédiatement mis leurs c!rapeaox eu Tok10, 13.- Les trouii< 3 n pp oi>o 
veut. Partout le spectacle est celui des de son yacht le Luceaful a pousse fus- Service Maritime Roumain, prévenu par filtrations de troupea natlonalea ont berne, M. Holt est le neveu de '.II. ont accu~ ê A'lk'ng sur 1e Y ng sé 
grands jours de fête historique. On qu'au Bosphore. L'élégant ~d/1111e11t a un coup de té/épho11e du poste de Büyük eu lieu aur la route de Vlllafamea, àj Edouard Benès. i èo:ous nbl . d'l -
immole dfi moutons, des pleurs de paru dans 'los eaux vers trois heures el dere, s'esl rendu à bord où il a eu un l'ouest de Caatellon grâce à l'écra- A Bratislava, dès que te9 réoultats, 

4
è - P 10;.. a111onr .1e1 n 

joie se répandent de ,tou.s les yeux. demie el après avoir fait une croisùire bref entre lien avec le directeur de la ' , l du vole furent cou nus, 4.000 jeunes 1 me pngo scus r:'ltre r brique 
Notre auto te~te de s élo1goer de ce . par le Ira du phare d'Ahir- compagnie. 11&11te supériorité matérielle de 1 ad ver- i gens Allemands vinrent ma01fester La.1>resse tur Ue 
foyer d'émotion, de ces mamfesta- 1usque . vers salre et à l'appui de son aviation ; 1 devant tes bureaux de la rédaction rtu d t• 
tione qui emplissent de fierté la poi- kapi a viré de bord pour remonter le Rappelons que le Luceafut est l'ex- maia 11 atnrme que des contre-atta- jouant •Slovak>, organe de ~lgr Hiia· I e Ce ma. 1lll 
trine dei Turcs. Mais cela eel 1mpos- Bosphore. Vers six heures el demie le Nahlin, le yacht d bord duquel le ro quea auraient contenu l'avance enne- 1 ko, aux cris de "Vive Hlinka•. «Vive une analyse el do larges oxtra t de 
sible. yacht repassai/ le détroit. Edouard VIII (aujourd'hui duc de Wind- mie Esterhazy», cVive Henlein•. articles de fond de 1ous nos cou-

A quelques kilomètres de là, le même j le Luceaful n'a eu aucun co11/acl sor) avait visite lstanbu,. · t frères d'outre pont. 
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VIEUX BOUVENutB 

Un nnuvBnu pas dans la voiB de la restauration --------· . 
LB VILAYBTi de la rivi~re de Gôk~u. au Bosphor11. Cummsnt on SB -rsndoit jadis 

d'Istanbul à MudanJD 
k•ra en c.pit•IP, c'est là aus•i que 

p.,ut être vous iouven•z •ous d•s l'on a eu à supporter Ioules ces dirti­
méthndes de restauration pend•nt la cullAs. 
guerre gAnêrale emµloyAeo por cer- Auaoi M. Prost a-t-il r•islln de de· 
&ain1 commandants iofluents et par mander à CP qnA l'on fllabli••e les de· 
cer&ain1 gouverneur• de pro•i1'ce : •oirs •t IP1 ch•rg•s dAcoulant du plan 
projeter pour n'importe quelle ville la d'l•laubul avant lie pliStlr à soa ap· 
conalroction d'une routP na11onale, phcauou. 
plate el large, faire ab•ltre tout ce 
qui ae lroute aur le tracé de ce ne rou· Mai• d '•prèg noa PxpJriences de 
te une nuit, par une ilquipe d'ouvriera. p'ue de 10 ans, Jps mfllhodes de i'Oc· 
Ceci fait, laisoer Je tout en l'fltoi ! cid•nt el IPs propo•illons des urba-

Seulement dana lea anciennAI épo· ai&IPI on a pr6par~ un projet de loi 
inlrodui•a.11 des mod·ficalions OU' des ques on pou•a1t U•i•ter à ce piétine· 

meol dee droits de l'épargne. adjonctions à la loi No 2.290 concer· 
Sana doute cea comman•lants influ- nont lea immeubles et les roolea. 

IDU ou ., .. gou•ertteurs de province Nous croyons que 1i même on ~·y 
n'ont pae agi par •impie bon plai•ir parvient pu ces jours-ci lf!dil pro1et 
ou par contrainte. Ils ae sdot trouvé• •11ra di•colé dans la prochaine 88ss1on 
entre le marteau el l'enclume : ou ils du Kamutay. 
ne llilvaieol rien enlrPprendre et ne D•ns la préfacA de l'exposé dea mo­
pae gagnv one renommée de COD•lruo- tifs il est spéc1f1é que les clauses de 
teura oo pour ae faire une réputa1ion l'ancienne loi ont créé beaucoup de 
de foootioooairee ils devaient s'adon· diffioullAa et même qu'elles ont em· 
Der aux travaux de restauration en pêrhé l'ap~tlication des plana. . 
rte0uraol au besoin à l'ill~Galité. Les bute visé• par la noutelle 101 

N'y avait-il p111 un juste milieu ? 1ont le• saiYBnta: 
Ou. 1. - Donner de l'enlorilê au:r pla,01 1

• ~"'-h Il Eo effet, on uail depuis longtemps de realauration. Em~ er qu 8 
trou:ré eu Occident Jea moyens d 'har· 1oienl mod1li4a aaus aot1fs. Leur don· 
moai•er lu inlérê11 génflrau:r avec ner une forme donuaal plus de con· 
oeax dei partioulier1, d'établir lea de· fiance aux p1r\iculiere ; 
voin dea municipalilêa et ceux des ci· 2. - Garantir 101 poasibilitéa malé· 
&adina, de faire rPgler la plua grande rielles pour appliquer les plans et 
partie dea dépeuaee occaeiounée• restaurer lea villes ; 
pour lei truaux de restauration par 3 .- Résoudre par dea mêthodes 
IH profita ultérieurs •. réaliee.r de ce •impies et rapid•s le11 difficultés n~es 
chef, el enfin ou at111I depu11 long· de l'application dAs plans sans f111re 
tempe auaai trouvé en Ooo1dent !e• aupporler de ce chef des charges aux 
mé1hode1 COll&i1t11nl à ne paa faire intére1Sé•. 
oon1idêrer ce qu'on nomme restaura· 11 n'y a pas de doutA que ces trois'.ba­
lioo comme le moyPo de faire gagn-r 
de l'argent aux epéoulateurs . sur tes •Pa ril•umenl presque toutes les plain· 
aoltele el les .antes des 1errarna. t•s At les critiques. 

Poar vous lvrer à de• travaus d• Q 1and on prend connaissance de la 
l'l•&auralion, vous ne reoonnHltrPz 11a• loi on conetate que les spécialistes 
les droit• de l'êpargue ; si voud res· ont trouvé des remèdes aux inconvé· 
pecll'z c11ux ci voua ""vous livrerez niAnts actuels et à toutes les difficul· 
pH à de tels lrava!ls. Une chose aussi IAs. Pour nous ces remèdes sont nou· 
biurre ne pouvait durer longtemps. veaux el efficaces pour avoir été ex-

Le 1oltanal, en ce qui concerne J'ur- périmentés. 
baniame, n'êlait pas aJM au·delà de aes · A part lea ~ven~es de lre el de 
1imples devoir1 édilitaires. 2me classes qui do1ve11~ être nouvel· 

Juaqu'à ce qu'Ankara devienne oa· lem? ni percées ~u élargies, I~• places, 
pilale, on ignorait le mot urbanisme. le• 1ardlns pabhoa, !e• e 1dro1ts rêae~-

Uo plan d'urbani11De êtablil la •.é• ~ux parc•, !a '?' donne. aux molli· 
beautê, l'hygiènP, Je commerott, J'~cc· mp~htée le dr?1I d exproprier les ?n· 
nomie el t'mdu•trie, les tranaporla, le dro11• n.Aceosair_ea , à la construct on 
&ourieme d'une ville d'après sea be· dea bàt1BSes qui s éleveront tout . BD· 
soins et, ea un mol, à tous les points tour d'apr~s le plan. ~e reatauratton. 
d April• quoi ces 1nun1c1pahtée vendront 

L'horaire d'été dans le• 
département& omolel1 

La nou•elle que le systllme de la 
demi·journée de lravail serait ap­
pl1qnée dans les départemeots . offi. 
ciels ll'ayant p88 été conf1rm~... 11 en 
esl résulté une certa111A h~sitalion 
parmi les intéressê•. L'Ak1y et le $1r­
kdi Hayriye qui se déposaient à re· 
viser leurs ho•·aires en cons~queuce 
&J •ont adressés au mmistère de 
!'Economie en vue d'obtenir des iu­
formalions ca1égoriques à ce propo•. 

Ou affirme toutefois que le nou­
veau règlement, élabor& par une com­
mis1ion BOUS la présidence du sous. 
secriltaire d'Etat au Finances, entre· 
ra prochainement eu vigueur. Les 
fonctionnaires •e rendraient à leurs 
buraox pendant lea mois d'élé à Il h. 
du matin pour les quitter à 14 heures. 
Il ne semble pas possible cependant 
que le nouvel horaire puisse être ap­
pliqué dès le 15 courant. 

L..I. JIUllIOIPALITE 

Le• appol.u.tement• en 1oaf­
fra.noe de• agent. munlolpaaz 

Une contestation a •urgi entre les 
départements intéressés coneernant 
la désignation de celui qui devra as­
surer la charge des agents de 1~ po· 
lice municipale. Ell attendant, 11 en 
est parmi ces derniers qui n'ont pas 
encore touché leurs appointements de 
juin. A la suite de leurs démarches 
une avance d'un mois d'appoiute· 
mente leur a été ron8entie par la 
cais9e d'épargne de la police Ils res· 
titueront ce montaut dè• qu'il• tou· 
cheront ré111lièremenl l"urs m~u•ua· 
lités, en outre, la coovéralJçe mum· 
cipale a décidé de leur ouvrir de non· 
veaux créd:ts. 

Le• nouvelle• plages 

Ietanbul est privê d'une plage ,q.ui 
avait connu une voguA tenace, et d atl· 
leurs justifiéA: Alt111kum. A titre de 
compensation ou en créera deux nou-

' L' d' Velles sur la oôte d'Asie. une "D· 
trA elles eet am~nagée par les 1oins de 
la Municipalité da Pend;k; le sable y 
est trilla fin et l'on ne doute pas de 
son succà•. U ue second A plage doit 
être créée f)ar le $i1·keti Hayriye, 
ainsi que nou• l'avons d'ailleurs d~jà 
annoncé. aux abords dA l'embouchure 

Des pourparler• out eté eut~m~s pour 
l'achat p>tr la Sociét~ des potagors et 
des champs qui s'étendent lnrillre 
la bande de sa'>le q•11 long~ le litlo· 
rai. 

Les eaux du Gèiksu et des envi- Je ne saurai~ dire à quAI point je 
rona out été ana';pées par le senice me suis r~joui en apprenant l'arrivée 
chimique de la ville et les résultats de en notre port du vapeur Trak corn 
cet "umen ont été sati•faisantA. Les mandé sp~~·alement à cet effet en Al· 
inapecteurs du •ervice dA l'hygiè!1e lem~gne. Il est vrHi que les bateaux 
ont Agah>meul dé'ivrf\ un 1•a11port fa. du ~irketi Hay-iye, ceux d~ Kadikoy 
vorable. A1t1•i, uous disposerons au et des lies •tai:lut tous venus à Isian· 
Boephorf' d'une nou•elle pl111e, toute bu! à l'l!lat nAuf.Par contre, je n'avais 
proche. LA ~irk~ti Hr.yny~ compte Y 1 encore jamais vu un bateau nouvelle· 
Ariger des csbillAS aiuai que des cast-, ment co11sti uil parmi les cargos bat-
nos et des lieux de divertissement. tant pavillo•t turc el naviguant hors 

La nouvelle halle des hgnes de banlieue. Je me suis 
amu~é à faire le bilan de noire cabo­

La pose des fondements de la nou· tage depuis le temps lointain de mon 
velle .hal!e do_nt la Municip~lité a en· enfance où, de la fenêtre du yali pa· 
trepr1s 1 étectton l Kereslec1ler a corn· terne) dA Vanikôy, je regardais pas~er 
mencé. L immeuble sera achevé dans' les bateaux sur les eaux bleues du 
le courant de cet élll. 1 Bosphore et je me suie mieux rendu 

LB8 ASllOOIATIO•B compte de la signification que revêt le 

L'imp6t •ur le bénéftoe l 8 1j:~:~~ énumérer ici à l'intention de 
et 188 artlaau nos lecteurs tout ce qui m'est revenu 

L'asaociation des menui1iers est le à la milmoire pour leur faire mieux 
prem.ier gro.upemenl profenionnel apprécier ce succlls obtenu dans le 
d'artisans qui ait prie l'initiative de domaine maritime. 
e'adreseer à la Préaidence de la 
G.A._N. el au _aecrétariat général du Le• préo111'•e111'• 
parti pour attirer leur attention sur Le grand cabotage a été institué 
les incontéo!euta q_ue p~éaenterail, chez nous par Mithat pafa. Il fonda 
~our les petits ~étiers, 1 augmenta- une administration intituiée • Ummani 
Iton du taux de l'impôt eur le béné-
fice. On eail que certaine remanie· 
ment• à apporter dans ce 88D• à la 
loi ad hoc sont à l'él\Jde. Les associa· 
lions des patrona de café, des mar-

Bah ri • et fü J'arq 1.1isilion de. deux 
bateaux qui assurèrent le service dea 
commuuications entre Basra e\ Istan­
bul. 

de voiles et de vergues. 
Je me rappellerai toujours d'un 

voyage que j'ai effectué à bord du So. 
gütlü. Je m'y ét11is embarqué pour 
me rendrA i Izmir. Mais un ordre du 
Palai~) qui lui fut transmis à Çanak· 
kale, l'llbligea à faire un détour jus­
qu'en Crtte. Nous 1ommes allés à La 
Canée où nous avons jeté l'ancre el 
ce n'eat qu'une aemaine aprts que 
nous avons pris le chemin vers Je port 
d'Izmir. 

Le R(S Sogüllü avait portê bonheur 
probablement. Car jusqu'à l'at~nement 
de l'ère constitutionnelle en 1908 on a 
fait l'acquisition d'une dizaine d'autre• 
bateaux plus ou moine u1ag'8. Ceu:r­
ci dessenaient 1urtout 1111 côtes de la 
Mer Noire, mais prolongeaiel!t aussi 
leurs voyag~s jusqu'à la Mer Rouge, 
PD Tripoli d'Afrique, au:r côtes de 
Janina pour y porter des lroupea car, 
dans oee divers endroit& oo élait lou· 
jours en guerre. 

Après 1908, I' cldarei Mahsusa», à 
l'instar de bien d'autres choaea, a'est 
transformé et est devenu le •Seyri­
sefain". On fit l'aqaisition d'une demi­
dou1aine d'autres baleau11 usagés, no­
tamm~nl le Tirümüjgdn et le Gülnihal. 
Il y avait aussi \JIJ jumeau de Gü/nihal 
qui portail le nom d'une des fuori&el 
du Palail. 

La plal.u.te d'un amba111adear chands de meubles etc ... suivront, af· Si ma mémoire ne me fait pa~ défaut 
firme+on, cel exemple. ceci se paOBail vers l'année 1875. La Durant ces étapea du grand cabo· 

. société • Un1meni Bahrî • e•I la irand' tage, on s'efforçait ausai de ranimer la • b d •t I' mère de l'admini•tratioa deA Voies ligne de Mudanya d'où l'on se reodail La maPIDB mDPC an B 1 a IBDDB maritimes ... Je ne me rappellA pas de aux thermes de Bnrsa. A la tête de ___ l I'• Ummam Brhrl., mais j'.ti bien l'«Idarei Mahsusu 1e lrouuil un oer-
Gên~s, 12.- Dans un di~cours q•.1'il conuu son fil• . I'• I~arei Ma~sus~ "· tain John Pafa.Ce dernier fui, cerlaio 

a prononcé hier, le ministre BADU\ a I Quam au • Seyr1.>$efa1ne • qui lui a jour, très ému. L'amba11adeur d'aoe 
annoncé la construction imminente' succédé, ch_acun la connait. Aprè~ puissance étrangère qui s'êlail rendu 
ar les socilltéR de navigation italiennes deux pr~m1e.rs, bat~a.u.x 11Jmmam à Bursa à bord du $ehber et à qui le 

P d' d~plac 3m~nt total Bahr!, eu a fa11 1 acq01e1t1on de dPux voyage avait paru interminable ê&ai& 
de 60 cargos un . . d autrA• ass 0 z bons : le Metlari Tev/ik allé, en effet, u plaindre au Sul'8n de 
de '113.000 tonnes alllll que e 5 pa· et le Serefresan. la lenteur de ce balt>au.Abdülhamid II, 
quebota. _ J'ai voya~é à leur bord.Les matelots qui attachait une très grande impor­

La "viargB rougB11 dB PolognB 
_......._ .• 

Varsovio, 12. - Mlle WiArnik, fille 
d'un riche industriel israélite, a été 
condamné" à dAux a·1s de prison pour 
activiM communist~. 8 ù:~baniale dreHe ne plan en oolla- c a terrains à ceux •'engageant à y 

boration nec div!'rs spécialistes el n" construire des immeubles conformes 
perme& pae qu'une intervention quel· au plan. 
eonque fau RP l'harmonie gAnllrale. Jo•qu'ici c'était là une de nos grau· La comédie aux cent 

origina1ros des côtes de la Mer Noire tance aux plainlea formulées par les 
et auall'habètes oaient trouvê plus représentante é1raoger1, avait ordonné 
facile de donner à $erefresan le nom de à John Pata d'affecter à celte ligne 
Serif Hasan. Je ~e rappelle aussi par- des hâtimen\11 plus rapides. AoHi&OI, 
faitement du vieux, très sympath1· on céda à l'«ldarei Maheusa• le s1e Sü­
que et brave capitai~e de Meda~i Teu· reyya à r.>ues latéralee, on des bateau:r 
(ik qui commandait ao~ navire le servant aux croiaières de Sa Maje11ê. 
« çibuk » à la mam el assis sur Ulle Nous a•ons alors commeno~ à faire 
peau d'ours étendue •ur la passerelle la travArsée Istanbol-Mudanya en trois 
du capitaine. heures et demie. 

J'ai aussi de nombreux souvenirs John pa,a fit l'acquisition de deo:r 
S'il e1t difficile de dre11er un lel d11s lacunea et la 101 a lrouvé l~e 

plan, Il-Ml dix foi9 plue difficile de moyens voulue pour parer . au:r dtf-
l'appll11a•r. f1oultéa 1nb4reolH aas terrain•. 

A choque pas il va à )"encontre de 1 Lee m"sures dAcri\1Aes contre ceux 
l'inlArêtel du goQ1 du citadrn dé•ireur qui agi110nt à l'encontre des plans ap· 

actes divers ••. 
de tirer le plus de profil poa•1ble de prouvAs aont •uff••antes ~t df1caces. 
aon terrain. Ainsi, il ne IJ'IUI pH eon· Las clause• fa••anl p·irtag"r entre La " femme blonde " 
oevoir qua pour ne pa• dolptrer la ceus qui en profitent les fq1i• pour Une • femmo; blond• " par11iesait 
'foe d'on monnm•nl q•1e'co •q•IP son lei rollleij µrino111a'•s et o"u• de la avoir joué un rôle de premier pie~ 
tll'Nln -1 aff,.ot6 ana con tr~e11on e1nahoa1ion. la mo lalilé tril• lêgàre dans l'affaire du cadavre dA H 1c1 
d'un aeul i'l•I•· Al1tra qu'e•1•1e lei' adoutAe pour le règ em,.nt ile ces Osman Baviri qui, depui• trois ou 
droit de -&rutN d 111•g1•in• dan• frol•, r~ndront b•auooup plus aisée la quatre jour~. défraye l'actualité Io· 
beaucoup d'avenues, Il u'aCMple paa 11&1·h• de• u1 ban••t"• el nou• vaudront cale. 
que a11n terrain 011conda n11é à rester Je ch '"g•m•r>I dA l'rl•p•ct eu quelques On était même fixé avec une préoi-
1 J'4tat de Jardin. annll.-• dt1 nos grandea •illee telles •ion anrtiaante. •emble·l-il, sur J'iden· 

ObH au propriAtalre d'1mia11uble l qu'litanb.il. lité de celte inquiétante personne. 
appariement•, l'idée eet anor4e q11e JI'. R. ATAY Suivant des renseign~mants a•sez 
daoa 181 eodroil8 oa Il Hl permis de flOncordaD\A, CA Serait UDe certaille 
oou1&rulre un immeuble l troi1 4'tag .. •' d I ftn bl' Nad ide ou Hü~niye, m•îtrH•e en ti-
en :r ajoutant un quatrième il gagne LB PPBS}dBDt B B lil'D IQUB tre d'un nommé Ibrahim. Celle liai· 
deus mille livre• de plus par an. Cba- son n'empêchait pas la jeune femme 
oun déeire que la diocipline dn plan pOIDDBÏSB ID lfBliB d'avoir des amabilités pour des amis 
soit tolérê• pour la partie qui le oon· de rencontre. li a été établi que Na· 
cerne. . . . . . dide avait connu la victime il y a en· 

Finalement toue oe1 mtllrêl1 br1a4a Var•o•1e, 12. - Le •é1oai: en Ilahe viron deo.i: aus. 
fuaionne11t et forment un fro11t gilné- J du Préoldent de. la. RApabhqu~ polo· A l'époque le chauffeur L4tfi habi· 
rai contre te plan et son auteur. oal."e M. M~aoirkt durera en91ron °11 tait à Galata avec Malek dane un an· 

_Le plan est mal dreHé et son mots •I demi. Il eera •~mpagnê par cien mona.lêre ruaae. Ibrahim et Na· 
1 n ignorant. 88 famille et par •on ••de de. camp. dide y logeaieol aussi. Cette dernière 

au~:~e8:1a~ le JJIUs m~uvais eol aans ~u::i~!:~~·;a ':~b~i llll Ir eer91oe 
1
.86• el Lûtfi jogàreol-ile que le fait de vi· 

dout~ moins fait à causer ,des per!~~ ~= réaidenoe eo lt:lie :,nv:l'llO~:!i. ieu vre ·~us le mêm& toit les autorisait à 
q:ie I• manque de plan. Doutre P aa-1 11 esl li noter que c'eit la remiêre étabhr des rl!p~orta encore. plus 
le apêcialiate vaut mieux . que li foi& que le Président de la 'Répat.li- étroits et .Plus •.nhmee Y Le fa11 est 
Hnl n'a:raol aucun pouvoir. ue pasee 881 vacanoea à l'j§lran er que Ibr~h1m avait pris ombrage ~e 

De même que le premier P.lao a, étê lapuis son avêoemeot au pouvoir~ ' leur am1.11é et que le monaatêre ava11 
dreaa6 à l'oooaaion de l'éreouon d An- été têmom de que~elles. et de meua· 

oea oontraatanl smguhèremenl avec 
l'auatérilê du lieu. 

Ce1 Mlmps derniera, après une inter 
raption 88881 Iougoe, lei relations en· 
Ire Nadide el LQlfi s'étaisnt renouêes. 
Ou les avai& vu• souvent eoeemb6e à 
Kilyos et il leur arriva rnêmP de pa~-
1..r la nuit sn pleins champs dao1 
l'auto de LOtf, tandis que la pauvre 
Malek attendait en tain le retour du 
volage. 

D11 moi11s il n'y en avait pas dan• 
l'auto nnméro 2972 à sou arri•ée à 
l11sala Ali Thrace. Un télégramme 
du procureur-g6uérJI d'lp•11la parve· 
nu à Aon collègue d'lataubul e.t for­
mai à OPI .Sgard : Ali Riza Nait seul 
dans l'aulo. Ou plus b:ttactement 80D 
cadavre. Car, après uoir abattu de 
deux balles. le baclériologue Muh•d· 
din qui eaaayait de l'arr81er - d'ail· 
leurs dans d~11 circon•lsnoos HRaez 
ob@cores - le meurtrier a trouvé la 
mort à son tour sous une ballf' qui a 
até identifiée comme proveuant de 
son propre revolter. 

Ali Riza aurait-il tué auui la « da· 
me blonde • ; retrontera-t-on aon ca· 
dure quelque part le long des routes 
de la Thrace ? L'hypothè110 a étê éml· 
se par un confrère. 

D'ailleurs, d'aucun a affirment que le 
jeudi matin, au moment où l'auto No 
2972 a quitté le cBf"y11z Park• de Bü· 
yükdere,elle contenait cinq personnes; 
Lûtfi, nais au volant ; une femme qui 
l'accompagnait d~jà à son arrivêe au 
jardin ; Ali Riza; on autre homme, 
qui pourrai& être Ibrahim el uoe se· 
coude femme. Oa est fi:rê sur le sort 
de Lfttfi el d' Ali Riza qui ne sont pl~s 
aujourd'hui que deux cadavrea. Mais 
qui étaient leurs trois oompaguone, 
au cours de l'excursion fatale el •ur· 
&oui que 1onl-ils devenue î ... 

De Ioule fa9on, les détectives de la 
police criminelle ont du pain sur la 
planche. A moins qu'à l'heure actuelJP, 
où noua alignonA cea poiolH d'interro· 
galion, ils ne dispoaenl déjà de dou· 
nées exactes et précia~s qu'ils oe mel· 
tenl - on Je Cllmpreud de reste -
aucune hàte à nous révéler. 

VeDCeanoe 
Suivant uoe version, Ibrahim, avia~ 

de oea eeoapades aurait déléguê un de 
1181 amla, Ali Riza, auprêa du galant 
chauffeur pour le rappeler à l'ordre. ... C'est une assez vieille histoire. 
Et. ce ~rai.1 là. l'origine da drame, Le cocher Gafur el le marchand de 
so1I qu Ah R1za a1t pris 18 m18• montree ambulant Salim s'êlaieol ren­
sion à cœur au point de •eoger dans oootrêa il y a un an el demi à une noce. 
le BBng 1'1mour-propre offen16 de aon lia uaienl fait force libations en 
mandant soit que, 1u1van1 ce que aug· l'honneur des mariés. J:t ils Halent 
gàrent certain• confrtrea, il ail aobi fini par en venir aux mains, sous l'ac­
le coup de foudre dàa qu'il ~il Nadidf!. Iton dei fomêea de l'alcool. Gafur nait 

Ces antécédents ain1i posés, le dra- bless• Salim aaaez gr1ttemenl au cou; 
me s'éclaire. Ali R11a aurait rejoint le à la aulte de celte uenlure le pre­
coople irrégulier à Hüyiikdere. Il au- mi_er uail fait un séjo~r aa.aez long eu 
rail pri9 place dan• la voiture de LOI· pn~on; le aeoood a~all .a61011rné non 
fi et en cours de route, « pan ! a, il mome longlemp!! à 1 hôp1lel. 
a~rait gratifié oe dernier d'un coup Ile auraient pu 88 coneidêrer quil· 1 
de revolver à truers l'oreille.Consen· tee., . . . 
tente ou terrorisée, o~ encbre gagnée Or, Sahm BVlitt cooou one haine te- 1 r l'attraction beRt1ale el sadique nace contre Gafur-, . . 
pa 1 mâle meurtrier e:reroe sur cer- Le ~enconlra!ll. 1 autre •?1r rue Çt· 
que e tures 1é,oyéee d'ailleun nar, 11 se préc1p1ta sur lut 'e couteau 
tame• n~ ' '"t im li- levé. L'autre._ 1urpM1 par celle ~lta· 
COmpromise et risquant d e re . P . que soudaine ne larda p111 quoique 

· · é N d de auratl aUl· ' • 

qui ae rapportent à la ligne Istanbul· autreo yachta dénommé~ 6ingazi el 
Mudanya donl le 1enioe 1era doréna- lüt(iye. Le Bingazi élail le yacht par­
v101 1Haré par le Trak. Noua uioo1 ticulier d'un lord an1Iai1. Les cabioea 
fait notre premier royage enlr9 Iatan- el 1111001 étaient lrll1 lo:roeo:r pour 
bul et Murtanya avec mon pàre qui cette époque. Sa marche était rapide, 
venait d'êlte nommé ddterdar (Tréso- Avec re• d9•1x bâtiments nous nous 
rier pay~ur général) à Bursa -·à bord sommos souvent rendue à :\fudanya 
du Sehber. C',\tai1 un bâtituent eu dans l'espace de trois heures el de· 
bois, haut de bord, à roues à aubes. m11. Le pauvre liit(iye ne vêcul pu 
A l'll.ge où j'étais, la 1rav~cs~e de la Jon1tempe. li eut une collision aHo 
Mar maia par le $ehber dout 1 s pales un autre IHteau au large de Saray­
d~ la roue b:i.ttRieol les eaux en faisant buanu el pour ne pas 1ombrer il dul 
«pat-, cpat». m'avait amusé. échouer sur le quai de la Pointe du 

tJ'D vapeur de oonitraotloD Sêrail. On raconte que oel êohoue-
ment n'a pas élé considêrê de bon 

turque augorA par le eultan Abdülhamid. On 
L" Sehber av1 it un compasoon qui travailla beaucoup mai1 en "ain pour 

8e nomma il Nudanya et était au1Bi en re~flouer. le bateau. 11 ne real!'il pl~• 
boi•. Il av il Hé construi: à Izmi1. 19u à l• faire sauter à la ~ynam!te, ma~• 
Mais je doi~ m'excueer ici. J'uaia dit 11 ne fut pas poas1ble d obtent.r 
que je n'ai pas vu un seul bateau nou· à cet erte~ le conaentement du pad1· 
vellement construit parmi les blti· tah. Le lül/1ye, ou plutôt sou •pave, 
ments oircu anl hors du port. Or, le demeura de looguea ann6e1 en ce& 
Mudanya êlail un nouveau bateau en endroit el ce n'eal qu'après l'atàne· 
boia connruil dan• 001 propree chan· ment de l'ère cone&ilalionnelle que 
tiers. la pointe d11 Saray a P!l être !lel&oy~e. 

Mai• malheureusement il marchait Vous voye1 qu'il litait poss1bl11 dêJ~· 
avec une IAnleur désespérante. 4 bord il y a trente ans, de se rendre en ~ 
du sis Nudanya on se rendait "'à l'ê- heure• d 1slanbul à Buraa. el ~ 
cbelle de Mudao:r• dan1 l'e1pa1111 de avait t'llê obtenu gràoe à la plamle d un 
si:r heure• et demie... ambassadeur. 

Vers cette époque (188,), l'e Idarei Mai• les batea~:r de1eernnl celle 
Mahsuea• avai: fait à LondrAB l'acqui1i· ligne êtaieol aoea1 11n141 •• La R6pa· 
tion de trais bateaux. Ceux-ci étaient blique noua a dolês, parmi laol d'au­
conaidtlrês comme de belle1 unités pour trea choMa, d'un ~aleau snperbe ap•­
l'époque. Lee An&lai• avaient voulu oialeme1;1t construit. pour , 0001. J?.o~­
a'en débarraBBer paroequ'ils consom· J navanl 11 sera possible d all.ir d 101 I 
maient trop de charbon. On baptisa Bursa dao~ le .temps record :le deo:r 
ces trois ilateaux : Kdmil l'afll, Hdsan heur~• et demie. . 
Pa~a, Ali Salb Pa~a. l'a portaient donc Voilà tout-~ donl 1e. me anis aoove· 
les noms du grand-vizir et des minis· nu dans ma 101e de voir le Trak. 
Ires de la Marine et de la Guerre d'a· AHMED IHSAN TOKGÔZ 
lors. On acheta plus tard nn bâli· · 
ml'nt qu'on apvela Sogütlii C'était pro· Un joli butin 
bablemnnt ·m ancien navire-école.Car, Paris, 12. _ Des mallalteurs inconnus one 
Îlldiipeudammeut de ses m~chinea, t1 pénétré dans l'appartem1nl de Mme J>emll:ree, 
possédait U'le mlture complt&e. Sur une Canadienne, et lai ont volê potll' 2 • 
ses troi~ mâte il y avait toute e1pèce llonset demi de lrancs. 

_ •.a. flll• a qae1'11e ollo~ d'&llormal. 
_ J'ai naarqué, en effet, qa elle De nuemble 

qui!e.de.complloll • ~Il ndonné• atteint. à tirer son po11nard. du ~our-
vi Ah R1za d.nns sa 0 e ra reau. Tou• d .. u:r se 1001 fa11 ré01pro· I 
t~rB la frontière. • . d t 0 quement des blessures assez graves 

o61Mln. 
à, auoane nar Tout cela s'encharnerait e afO et ont dû être conduits- en88mble-l 

aaaez logique, f bl d••' à l'hôpital. 
(Dessin * C.#Ull Nadir GIJl11r à r A.ktam) Mais il n'y n pas de • emme on . 

Lei tank• Japonall foDt leur entrie c1alUI •• 
ville oblaolM 
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CONTE DU BEVOGLU 

La mort 
dB César 

Par Léon LAFAGE. 

aJ 5 

César 11vait conquis la maison et lrois 
cœurs. Les amis du dimanche y joi­
g;nirent leur suffraie· 

El la vie continua,moins quiète peut­
titre avec ce broyant garçon, mais 
plus CC'n!iante al plus gaie. Les lilas I 
passèrent el les ro•es et les chrysan-

1 thèmes. 
Uoe nuit, Mme Droppe s'éveilla en 1 

~ursaut. En bas, dans l'entrée, le chien' 
grondait, hargnsux, reculant. Brus-
1uemu11t, il éclata eu abois hêdsl!és el 

pleins de crocs. Quelqu'un, à cet ins-
tant, saisit le trae de ~Ime Druppo qui 
1eta un cri. C'é,ait Sidonie, eu chemise 
.;\ tremblante. 

5 

'i"' Bconomiqus Bt financiBrB 
Le commerce 

turco-hollandais ·------.... --
- Ou.ra les fenêtres ! ordonna Si l'on exa101'1e !es chiffres do nos 

1 
Le 1eigle qui, eu 1935.1~86, n'était 

Ou disait à .\1me Droppe, si rer.Jèle lme Droppe. Allume toulea les exportations a destm11.llou de la Hol- pas expor\6 du tout, a ét6 diricé en 
et si quifèfle ijO~s ses cheveux cendrés lampes! Les voisins verront, el les lande de 1,23 à 1937, on remarquera quantité• si importante fers la Hot­
el sa coi e noire: autres! quo jusqu'en 1932, ils présentent des lande, qu'elles· atteignirent 15 '/, de 

- Ce n'est pas prudent de rester 

1 

Sidonie, dans sa peur, se rua sur les variations sens1blas allant de 3 9 mil- no& exporlatioo1 iénéralee. • 
seule avec votre vieille Sidonie dans volets qui claquèrent, tourna les com· lions. lJ n'esl n'entre le9 années Le fait qu'aus1i bien le millel que le 
cette jolie maison de banlieue. Vous mutateurs. courut derechef aux 1933 et l!l37 que nos exporlal1oos po_ur seigle aool exportés en Hollande par 
ne lisez donc pas les journaux ? Vous 1 croisèes pour jet~r vers les maison• la Hollan1e présentère~I dos varia- •·oie de compenealion privée, a de 
ne tournez jamais le bouton d'ébonite! lointaines et toutes les iiendarmeries 1ions e1;11re l,5 et 2 _rn1lhons de Ltqs. beaucoup contribué à l'augmeotation 
On cambriole, ou incendie, on assas- 1 du monde des appels aiiius et sac- Certames e11:portal!ons de ma11ère9 des exportations générales, Le seiite, 
sine. Or, le bo:a est à c'té, la grand' 1 cadés. prem1ères_ 11nporlaote_s . telles que_ la- tout spécialement, tient, comme •a-
route n'est pa,i loin, et vos plus pro·, Dan• l'entrée, un ffroce bruit de bacs, ra1&ms ayant d1rnmué, ce fait a leur, il. la tête des matières exportées 
chea yoisins, dont l'un est sourrl et· lutte. Des jurons mâl6s aux rages de entraîné nua haisse du chiffre des ex- on Hollande. 
l'autre infirme, se trouvent à deux i César. Soudain, no gémidsemen\, puiR, portation• ~én~rales. C'e1t oo 19~>.4 Blé 
cenh mlltres au moins de votre seuil. sous les cris @tridents da Sidonie, des qu'on fit le plus cl'exporlationR à des-

1 
Le gros du bourg est au diable. Votre, pas précipités dans le jardin. Dans un tiuat1ou de la Hollande. Au cours rie Nos exportatioo1 en bl6 qui dé­
aisance et fotre isolement sont U!le. rectangle de lumlère. un homme cette ao11ée, uo;1 exportations pour ce pa1sai6nt ~.000 tonnee en 1984, sont 
tentation. Un défi. Pourquoi n"auri~z-: apparut qui fuyait, chancelanl,dé1Jhiré, pays atteignirent 9.349.000 Ltqs ot re· 'lombées lea années suivantes, pour 
voua pas un chien î 1 en loques. C'était le vagabond. Le présentai€o\ 5.58 010 de nos exrorla: atteindre 750 tonnes eo 1936. 

Lei amis, pen&ait Mme Druppe, sont! oa1;1rre 0Cés~r, la gorge ouver~e, ~âlait lions génfrales. Or. en 1923, celles-ci En 1937, ellea oal augmenté de 250 
188 ennemis de notre repos. I Pm q_u o_n 1 avait vendu el qu 11 s ~tait êtaient de 6 millions de Ltqs et repré· tonnes, atteignant 1.000 tonnes. 

. . donne, tl avait défendu la maison sentaient 7,8,010 d.i total de nos ex- Orp 
lia ~laient là trois ou qnatr~ couples,,juequ'à la morte contre soa ancien portationR. ili l'on 0ompare ces pour_- . Nos exportallons d'orge à destioa-

g_ ens de bu_ reau et de boutique~ ton- ma"itre. t 1 t 0 por d d f d c_en ages, 1 eo ress'lr ~que n_os x . !ion de la Hollande ont suivi wo cours 
JOUrs so1:1cieu~. es vtrrgos_ e , 111 0 On le pleura, On en parla, Etait-ce t1ons gên6,rales en 19;.:4 étaient pin 1rrégnlier. Elles n'étaieol en 1930 que 
mois, qui enviaient son existeo~e d_o· un chien bourgeois volé depuis peu 1 élev_ée

0

s qu en 1923. . . de 8 tonnes, monl9rent les années sui­
rés, mitonné~ et à feu doux. Ne 1 avait- l:<'allait-il voir en l'affaire la lutte du S1 1 on étud10 les chiffres des 1m:ior- vaute1 A 2.700 tonnes, tombèrent par 
elle pomt meritée cepen~ant, celte ré- Fédeutaire contre l'errant f La ro- t1t1ons en Holla~de, on ra.marquera la suite jusqu'à 29 tonnes pour remon 
compen~e tardive.? Ne 1 avait-ellle pal action du braconnier devenu garde- ~uo nos 1mpurlat1ons il. partir. rie 1932, ter ca 19l7 à 3.139 tonnes. L'orge et 
gaiiuée JOUr par JOUr, so~ par sou, e~ chasse? S'agis~ait-il de reconnaiss~nce l annéel936 e> Mptée, flottent entre 1,5 le seigle furl!nt les matières le plue ex­
passanl dix années de.Jeunesije qui et de probilé? De consigne et de e_l 2 m1lhons ?e Ltqs. Les 1mpor1a· portées en 1937.C'est parue que l'orge 
eussent pu âtre belles, b~eo. que Mrne devoir ? Qui déchiffrera l'âme des t1011s des aonees_pr_écédeutee ont flue- et le s11"gle font l'obi'et des opérat1"ons 
Dr_uppe ne !

0
tll pa. S trop ]Ohe, BOUS I~• b"tes ?. • •• Il d L 

d é t t • " tué ,entro 2 à'! mi 10118 0 . tqs. de compensation privée, que l'on put 
exi1e~ces u_n vieux_ mari, grn an ·. En tout eu, Mm~ Droppe ne fut C est en 1926 que les ch1!frea de nos enreaistrer cette augmentation dans 

Qu on la laissât au1ourd hui à sa vie pas ingrate : elle lit empailler son eau- irnportatioos _de ln Hollande lurent les eatois. 
douillette et friande dont ses amis veur. les plus éleves. 
profilaient le dimanche, à ses coupons , .,.•••••••••••••• En t936,les export.liions de Hollande 
qui, mime rognés par les crises, lui à dellinaliot1 de la Turquie sont tom· 
permettaient de soutenir à l'occasion Les plus belles bées à 938.000 Ltqs par suite de l'aug-
quelque 6chêaoce claudicante ; qu'on meotatioo dee mo1tants hollandais 
la laisslt à sa T.S.F. qui savait de VOITtrB.BTTBS, les mieaz bloqué11 auprès de Li Banque Centrale 
vieilles romances d'étoile d'amour et construites sur toua les points 1 de la Répul.Jlique. L9B néiiociauts des 
de blé d'or, à ses bons fauleuils aux de vue concernant l'hyirïàne, Pays-Bas n'ollt pas voulu nous vundre 
flexions dociles, à soo jardin à vasque aux meilleurs Prix et aux leurs marchandises par voie de clea-
et à tonnelle bourdonnant de banne· ring, car ils ~laient dnoa la ci!ce~sité • b ·11 < d 1·1 meilleures conditions, sont tons et da e1 es, encen1d e 1 ls. en vente seulement d'en attendre longtemps le paiement. 

Ses amia, néanmoins, tantôt l'tto chez D'autre part, pour les opérations de 
tanlôt l'autre, par une complicité ' Baker Ltd. compeasatlon privGe on oe trouve pas 
qu'inspirait la plus affectueuse aodici- à tout moment, une contre-partie. Ce-
lude, lui répétaient lem· conseil de '1 ••••••••••••••~ pendant les impor;ations de la Hol-
précaution et de bonne garde. Fallait· lande vers la fin de 1937, accusent une 
il vraiment croire à leur alarme ? ---- --- -· --· ·~- · augmentation de 590.000 Ltqs par 
Choisir un chien, quel embarras ! Tl ' Banca Commerciale ltaliana 1· rapport à l'année précédente. 
en e1I de si laids, fabriqués en série Importation• Bsportation• 
par les fantaisies de la mode ! Ils 001 Volume 010 Volume 010 Diff6r. 
dBB têtes d "hommes publics ... Un vu!- lipital Nlire-t mM et r6silm1 

Opium 
Nos exportation• d'opium en Hol­

lande qui en 1933 s'él6filrent à 313 000 
Ltqs. sont tombée• jusqu'a zéro les 
années suivantes. Eu 1936, ellea attei­
gnirent 189.000 Ltqs. D'après nos sta­
ti1tiques. il n'y eut pas d'exportation 
en 1937. 

Tapi• d'Orient 
Les exportations de cet 

graduellement diminué. 
arlicle ont 

Valon.née 
Il eu o&t de mime pour cet 

Chrome 
article. 

Xos exportation• en chrome ont su-
commeree ' 

gaira roquet, Alora ? Adjoint bruyant Lit. 847.596.198,95 
et inutile. Uo llivrier aux courbes de 
harpe ? U :i afghan aux longs poils 
soyeux ? Blltea ari1tocratiquee et de 
pur ornement ! Un dogue, alors ? Un 
danois ? Pourquoi pas un tigre et un 

bi depuis 1930, de gramlea modifica-
-- tion1. En 1916 elles atteignaient 10.000 

1923 3.838 2,65 6.655 7,86 :- 2.818 tonnes et tombèrent lei années sui-
1924 6.394 3,30 9.349 5,88 -t- 2.955 vantes à Ul70 tonnes. 

lion '? 

-----Dlreottoa Oea.tr&le -..l.LA.w 
FW&l•• dan• tonte l'ITALt.E, 

l TAJrBUL, n:Mm, LO!IDBBI. 

llEW·YOBB: 

Créations à l"Etraoger: 

Hanca. Oon1merci'l!e ltaliana (France) 
Paris, MarseillP., Nice, Menton· C.tn i 

nes, Monaco,Toulouse,Boaulieu t.Ionte 
Carlo, tluan-les-Pinl'1, Oa~ablctnea., (:\la 
roc). 

1925 6.522 2,10 6.oa J,17 - 418 , 
1926 6.910 2,9.1 4.396 2,36 - 2.511 L émeri 
1927 6.293 2,98 ;J.101 1,96 - 3.192 En 1931, c'est à destination de la 
1928 5.282 2,20 3.519 2,03 - i.3g3 Hollande, quo nous fîmes toute~ 
1929 5.001 1,95 4.0J5 :!,60 -- 966 nos exportations d'émeri. Les aa-
1930 3.664 2,48 4.606 3,04 + 942 né01 1ui91ntes celles-ci diminu•reot. 
1931 2.870 2,27 5.010 3,94 + 2.140 Eo 1937, 001 exportations en émeri 
1932 1.700 1,97 4.273 4.,ill + 2.573 atteignirent la même valeur qu'en 
1933 1.486 1,99 2.341 2,44 + 855 1934, mai1 en quantité, elles ont aug-
19.14 1.873 2,16 1.835 1,99 - 38 menté du double. 
1935 1 . 444 1,62 1. 980 2,07 -i- 540 Balbei 
19~6 931l 1,01 1.318 1,12 + 381 
1937 1.417 1,27 1.671 1,21 --;- 254 

3 - BEYOOLU 
2 . 'li 

• 
INT~R~~ 
PLUS ~L 

r----r·· 

1-10 TSh 
... ------~· 

Elhçs dES EcolBs)lllBma~dBS, :C~';°q~ 1 Lcço~s ~·~usrnHd Bt d'anglais uinsi 
n< frequetcnt plus l.eoole ( quel gu en SO!t que prépara!; >ns spl\ci1tlcs dos 1if1 renta• 
le !Datif) sont énergiquement et eft1~cement bntnJhes cotn:::ierciale!:I et dee ex..tttn:?ns d1.1 

r.reparés à ~ou~s les brancb.os acola1reA. par 1 baccalaur;i·it - eu oarticJ.licr et e11 grut.1.pl' _ 
eoone part.1cupe~s do~!lées par R~pétitaur par jeune professent all •ttand, con.1a.ssant 

Allemand d1pl!'me. - ENSE!IGNE;\IJ._NT RA· bien f('! frau\".W An~elgnanL dn.n_, nne gt"anile 
DICAL. - Prut trèa rédutta. --- Ecnrft souu écolei d'[J;tanb\!l "'' ugro.;.gé ès pbllos1.t-hla e1. 
·REPETITEUR· 1 ès lettres do iUniversit~ d Gerlia. !otouvoll• 

En plBiD œntl'B dB BByoglu va~t~. ~~~~i 
servir de bureaux ou de magaain est .i lou'1r 
S'adresser pour information, à la •Sccieta 
Operaia italiana•, lstiltlal Ca.1,1es1. Ezai 
Ç1kmai, y à côté des établissement& •He 
Mas• s, Voioo•. 

mfühode raoli.,.le el rapi le. PRIX M )[)>;~ 
T.!S. S1adree.!::er 9.tl journ·ù RtY041 • sous 
Prof. li. M." 

-
:>fous p·1ous noa co~!"l'SP'"tdants 

Avtl•ttuels Lie '1 écrir '}'le eur t!J. 

s~ul côt6 ae l:l fouillo. 
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irée, Brindisi, Venise, Triest., 
dts Quais d~ Galata tous leJ 11t·11111• JI\ 

d 10 h~ur~ .• prtc1.h'SJ 

Oavalle, Saloniqne, Vulo1 P1rêo, Pit.t R, Sanr~. 
Q\llranta, Brindisi, Anc,)ne, VeniR ·rr1e9te 
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Or cette maison bien assise. aux 
parqu.:.t de chêne, aux portes bien 
grai116es sur leurs gonds, aux meu­
bles épronfé& et sans placage comme 
lasse d'un• tranquillité trop longue• 
semblait s'étirer la nuit. faire jouer 
se1 assemblagea, craquer ses jomts. 
Mme Droppe s'éteillait. Qu'esl-r.e qu: 
l'avait é•eillée? Est-ce que le Gabla ne 
cri11ait pas devant le perron ? Il n'é­
tait pas possible que le vieux matou 
Pain-Briilé (couleur et nom) fit g6mir 
à oe point - avec des arrêts, des al­
leutee - les marche• de l'escalier. Et 
qu'eal-ce qui grattait encore à la par­
le T... C'est peut-Atre ainsi que l'on 

Banca Commerc.iale ItaJiana e Bulgars 
Se>fia, Burgao, Plovdy, Varna. 

Banca Coo1mercinle Italiana e Gr<!ca 
!_thênes, O&vall&, Le Pirée, ~atonique 

Le commerce turoo-hollandaJ• 
du point de• priDolpale1 matiè-

On remarquera qu'aux cours de la 
p'riode que nous examinons, c'est-il.- Balonlqu•, M~teiin. tlzmir, Piré<, Cal••n "" 
dire celle qui u de 1930 à 11137, 50 •;, Patru, Brin<lisi, Vooi••. Tri "' 

I9F.0 
A LB.\ NO 

tl} JU.: 1 

l lJ Juin 

crooh9te une •errure ? 
Pourtanl, le matin arrivait sans 

dommage sar le plaleau de Sidonie 
uec de• brioches et un bol fumant. 

Un 1oir, on sonna. La bonM, qui 
était allée chercher du lait, s"altardait 
à quelque bavardage. Mme Droppe 
outrit. Un homme la salua, chemineau, 
trimardeur, la peau lannée, le nez lé­
gè~ement aafté sur la moustache rous­
se, type oBBeux, robuste et hâve, vêtu 
d'atenlure et de misère. 

- Madame, dit-il, je n'ai ni travail 
ni « chômage • ; du pain, s'il vou! 
plaît, ou quelques sou1. 

Cet homme s'exprimait avec correc­
tion. Mais il avait la voix creuse, l'œil 
sombre et rôdeur. Et il sentait la rou­
te, la paille, peut-Atre la prison. 

- Voici 5 francs. mon ami, dit Mme 
Droppe en feignant l'assurance. 1 

- Merci, fil le passant. vous êles 
bonne, fous. Alora, soyez-le tout à fait. 

Il aif!la. Un chien, qui s'.étail co~ché, 
extérué, derrillre un pied de buis, se 1 
traina Hrs son maître. C'était une 1 
1orle de briard abâtardi, au poil 1 
brouauilleux gris, fauve et noir. 

- Prenez cette bâte. ma bonne da-l 
me. A•ec moi, elle crltve de faim. Elle 
eal douce et bonne 1ardienne. Vous 
verrez ! 

Mme Drupp11 n'aHil pas le temps 
-de rêfl6ohir. Elle accepta. Elle avail 
hAte que cet homme s'éloi~nât. Il pé­
Dl~lra dana l'entrée pour !aire coucher 
le chien aar un pallasson, reçut une 
noufelle plÎIOe et sortit en tirant la 
porte uec soin. Il la rouvrit un instant 
après pour crier : 

- Il s'appelle Cé1ar ! 

le bond heureux. Pain-Brûlé, le vieux 

RancA Commt'r~ia.le Ttallllni:t. P.t R·1 '11'1.'1 
Ruearf'cit. A'!"ar1, Br1tila. flrr)q()V, 01lrts 

tanin, Cluj Galat1 Temiseara. Sibiu 
llancR Oommeroiala ltaliana per l'Eglt. 

to, Alexandrie, ~Le. Oaire, Demanonr 
Mansourah, etr, 
Banca Oommerciale Italiana Trust Cy 

New-York. 
Banca Oommerohle Italiana Trust Oy 
Bo•ton. -
Banca Commeroitt.le ftaliana Trust Oy 
Pbiladelphia. 

Affiliations à !'Etranger 

Ranca della Svizt:era ltaliaoa : Lugano -- --·------=-Relllnzona. OhfRfH1n, T..or.Rrnn, MAn· 
drl•lo. 

nnnqur rn.·1c.,:";;• P.t Tt~t.lf· .. !1~ pou\' 
I' A m~lique du ~ud. 

re11 'FranOP) Pa.riA. 
Cen ArgentJDe) BuenOl!:·AfrP.R, Ro· 
oarlo de Banta-F~ 
(au RMsil Sao-Paolo, Rio-de-fanol 
ro Sant<,.. Bahia Cutlryba, Porto 
Alegm, Rio Grande, Roelfe (Per· 
na:mbueo). 

(au Chili) Slllltiago, Valparaiso, (en 
Colombie) Bogota, BAran~nilla.) 
C•n Uruguay) Montevideo. 

Ranea Ungaro-Italiana, Budape•t Hat 
van' MiskoJe, llako, Kormed, Oroi:t 
boza, S1eged, etc. 

Banco Italiano ten Equateur) Guyaqnll 
Mania. 

Banco l~iiano (au Pérou) Lima. Are­
qulpo, Callao, Cuzsa, Trujillo, Toana, 
Molliendo, Chiclayo, Ica' Piura, Puno 
Chlueba Alta. 

Hrvatsàca Banka D.O Zagreb, 8ou8R~k 

Si'IJ~ d'Jslanh11l, Rut Vorvoda, 
Palazzo Karakoy 

T<tephon<: Piro -118/1-1-3-1-S 
Ag~nct d lstc1nbul, Al/al~mciyan Hc1n. 
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.-1 ,\'amik Han, Til. P. 41016 

Succursale d'Jzmi.1 
l.Acalionde co//rts ris c- Btyoglu, à Galata 

15/an/Ju.I 

Sidonie,fit au retour,toutes ses réser­
•es ; elle fit auesi de bonne soupe et 
César mangaa à sa fin. Kn quatre ou 
cinq joure, grâce à de ... grasses pla- 1 
t6ea, il reaaullcita. Il ne songeait pas à l 
reprendre la route. Le jardin lui auf­
fi1aiL Il nait l'aboi franc. l 'œil doré, 

chat, l"a1réa sans grille ni mu1ique . .._ ____ ,.. ... ....,-.-·-···· ----iiïill-iiiiiîïilliirl 

Vente Travaller'e chilquea 
B. O. I. et de chàquea tollt'lsti­
quea pour l'Italie et la Hongrie. 

re• d'ezportation 
Les raisins secs sont uoe des princi· 

pa:es matières que nous exportons à 
destination de la Hollande. D!l point 
de vue quantité c'e~t en 1935 que nos 
exportations en raisins furent les plus 
importantes 111 en ''30 au point de 
vue de ta valeur. 

A partir .:le r932. l'année 1935 étant 
except~e. nos exportations oui conti­
nué à diminuer. Ceci doit être attri­
bué au fait qu'au cours des dernières 
années les raisins secs de l'Amérique, 
de l'U. R. S. S. et de l'Iran dominè­
rent ce marché et que lelflori:J fut dé· 
valué en 193c;. • 

Tabacs en feuilles 

des exportations de bulbea el mime 
94 '/• en 1~34' vont en Hollande. Ces 
chiffres indiquent que la Hollande 
tire la majeure partie de nos expor- BourK••, Varna. Conslanl'" 
tations. 

No1 importation• 
:de la Bellande Sulina, Galatz, Braila 

l1F.R.\NO 
ALBANO 
ABBAZf.\ 
CA IPIDOGLIO 
\'ESTA 
QUIRIN.\LE 

MER\KO 
ABBAZIA 

15 Juin 
t7 ,JuJn 

22 .Ju! i 
29 Juin 

t Jt·lliet 
7 Julli t 

tfi .Tnln 
22 Juln 

Voici lei principales mati•res que 
noua importons de la Hollande. Eo coincidenco e 1 Italie at ~ l•• l l1t~"~ :>1tn 1.c h-1 ~" " 

1 

et •Lloyd Triestino-, po<Jr 10111 .. s le• le$t; rntio<1~ dl inlJ 11 

l •7 

r. !7 h•nre 

" 

Facilitls dB IDJllB SUP IB& ChB11l~î dl F~~ d~ , ,,t·t t1i:n 

Du fil et du cible noo i1olé. pro­
duits larineux, dextrine, dUl!ate de 
quinine et autres quinines aloooloides, 
coulsars laquées el vernis, crtlosote, 
peaux de bœufs et de buffles, ceintu­
res, cotonnades, tous objets de chan­
vre, matériel de tailleur, carton, 
moyens de transport maritimes, appa­
reil• 1cienlifiqoes, téléphones aans rn, 
appareils de radio, ainsi que le sucre 

No~ exportations de tabacs à desti- que l'oo achète ces dernières années 
nation de la Holla:1de ont commencé de la Hollande. 

REDUCTION DE SO % sur le parcour farroviai~o ilalieri d•J porL di d~ i t •­
quem~nt à la 1.oolière et de la t~J ,t: l d u i' ., 
d'embarquerni:int à tous lg;; pe.q~ag~r9 ~ ~1 , t. ' • i 1 
droat un fOya"'e d':ill r ~I reto ir pa o 1111i1.~ 
de la Cornpag':;11 « ADRT ATf'JA • 

.&genoe Générale 'lsta.t1 1 

Barap lskele1l 15, 17, ltl &1111n ll\lla, G"h.tl. à diminuer d'une . fa9on sensib!e .à 1 (Du Bulletin du Türlcofis) 
partir de 1932. Quoique en 1937, 11 ail 
été constaté uae augmentation de Nous avons ve du ta se-
4o 010 du point de VUe quantité et de 0 
60 010 du point de vue valeur relative- maine précédente pour 
mflnt à l'anoee précédente, noa expor- 250 OOO Jt 
tillions da cette année-ci comparées à • qs. 

li 1 .1tH I~ V, j>'llgo• "ttl 1 
• , W.-L111 

L1 t • Téléphone 44877-8-9. 
• 

celles de 193~ soot à un niv11au lilien de marchandises 
PRA.TELL PE mfér1eur. Nos exporlat1oos de tabacs 

à destination de la Hollande repré­
sentent au demeurant uoe partie très 
minime de nos exportations générales 
en tabacs. 

La nleur générale de• marchan di­
&es qui ont été vendues il. l'étranger 
sur le marché d'Istanbul el qui ont 
été exportées, a atteint, au coars de 
la première semaine de juin, llqs. 
241.375. Voici ci-des1oua, 1a 1nh1ur et 
la nature de ces marchandise• : 

Quais de Galata HUdavendigàr Han - Salon Caddea1 1 él Hil 

No! exporta\ions en noisettes à la 
Hollan1e comparées aux exportations 
générales en noisettes sont très mini­
mea. Il en e•I de même pour les fi­
gues sèchea.1 

:lllllet et 1elgle 

Départs pour Vapeurs 

1 o.029 ltqa. de tiroz (maquereaux 
______ , 

1éehés), 15.575 ltqs. d'oli•es salées Anvers, Rotterdam, Amster- . 
d R ' cAriadne• 18.051 ltqs. de 100, 14.266 ltq1. de dam,:Ham bourg.porta u hin: 

Oo pat;n·e" 'f ~G 
l~ctf "R1&: • :1 d•l 153U17 J11in 

Na'liio(-.r ·n 11;>. 

peaux de chasse diferses, 4.333 ltqs. •Hercules. 
de mercur.i, 23.315 ltqs. de boyaux 
séché1, 5.364 ltqa. de laine, 15.866 ltqs. 
de noix, 22.307 ltq1 d" pélamydes, 
1.224 llqs. de poi1 chic.10s, 820 ltqs. 
de cire, 2.007 ltqs. de far.ue, 208 llqs. 
de chiffons, 14.i2g ltqs. de mohair, 
2.190 ltqe d'huile de poi1tion, 2.800 ltqe. 
de 1oierie1, 1.3c}5 ltq1. de cocons de 
1oie, 2.00J llqs. d'amandes décorti-

1 
1 

•Hercules• ! 
«Ariadne• 1 

.. " 

Pirée. Mars~1ll~. Valtluc~. Li- cTsuruga 
verpoo1 •lisbon 

1 
,l/aru• 1N1"PON Yl/SL: 1 • 

Maru• : KA13YA 
1 

du lt! au 20 Juin 

jvers le 12 Juin 

:ve:s Le Ili J u10 

' ·V6r• •et .. Juin 
'ero Io Hi J ull. 

Lea exportations de 1eigle et de 
millet 11yant été mdiquéea en même 
temp11 dans nos statiatiques en 1934 
il n'a pas été poeeible d'établir 16p•· 
rémanl la quantité exportlie pour cha­
que IDftlière. Mais il eat probable 
qu'annt 1934, c"litait 1urtoul !e millet 
qui constituait l'essentiel de ces u­
porlation!. 

quées, 8.335 ltqs. d'orge, 32.0i7 llqs. O.I.T. (Oott1pag11ia llaliana Tur11m<>) O:g:ulls8'.ou Mou J1 •• 1 
d'.opium brut, 13.1'9 ltqs .. de peaux Voyages à forfait- BiUet1 terrov1 ires, ma~1t in •8 , 1 - & 1 

On peut enre1ii11trer une augmenta­
tion aenPible de nos exportat•on1 de 
1937, comparatifemenl aux autre• 
années. 

d1veraea, 471 ltqs. de • pest11» (plies . , c·i · I . 
sèches de fruils) 939 ltqs. de noix d6- rlduct1on sur .es iem.1; ~ F~r I :/1 • 

cortiquées, 16.608 ltqe. de lapis de ISadreaser à: l'RA r&:t..LI dl'li: tJ) ':i.tl J 1 , li 1 u.-.I 1"' · • 1 • • { ! ,, <ta 
laine et de soie et 1S.4i6 ltqs. de ta- 'l'él. Ill' 

(Voir la suite en 1ème page) 



• - Bf.YOOLU 

LA PHE55E TUHQUE DE CE MDTln 
LE mftonismB judiciaire qui 

fonttionnB dans I~ possé 

"'Vie \ ViB ÉtonomiquB Et finonciÈrB 
POOT-BALL 1 (Suite de la 3ème page) 

6alatilsana11 - B"ogradsk·1 1-3 1 ~:c;,:~d;:~.'N::~ ~neétf~~l~~yfear~~ l' J Il ItahP, en Allemagne, ED Angleterre, en 
• Tchéco>lovaquie et en Grèce. 

1 Ventes à la Bourse 
au bétail 

Lundi 13 Juin 1938 

région d'Adana paraissent, tant au 
point de vue de la quantité que de 
la qualité, meilleures que celles de 
l'annAe préClldente. Dan" les régions 
de Mersin el de Dôrtyol,une vague de 
frotd soufL1 pendnnt qua les arbres 
étaient PO flPurs et 11 y eut de dégâts 
our IA• a bt'"" clans un~ proporliou 
c]p 15 ~ 20 010, 

L~" prorir11itaires de v• tg ::yant 
VNHlu toute leur produclton 110 n'eu­
t ent pas à subir tles dommages ma­
t~riel' le ce rhef. 

M. Ahmtl Emin Yalman continue, dans 
le r Tan • 1 la publication de ses ùnprts­
sions sur lt /onctionntrnent dt notre ml· 
canismt judù·airt : 

Le juge d•m•nrl• il !'Agent de po 
lice c1•~ comm• tAmoin : 

fit~. Cela <Puid r• QUA i10u• p'>uvons. 
d'ores et déjà, tltab.ir lu port ri' Ankara 
à l'olntli, •i no11-1 ne vouloa~ pas 
enlreprenclre d'autr•e lrava1u. Or, il 
n'a t nullemenl tmµ0•'1ble dP cons­
truirA CH port à J'1111ér1t'ur ci'A11kata 
même: on y Rrr1\lera1t en fa13aut 
remo•it•r le S 1karya à Ar.kara par un 
~An1l, ou bion P'l f,1i•A11t travPrsPf 
~nk·1r• por un murs d'eau dérivé du 
K z·I Irmok . ri•1i 'ro·t •A jeter dans le 
S ·k<·y• 1rnr :" Ç "•k. Le;i difMrPnces 
fi.,. nivfllqu 11ou .. fl"lra1 nt choir;ir !'nue 
"" l'RutrP d• r~~ Alternative . Ce• 
d<>IJ1' cour"' d',..oqq ... ont à 0011 µrè à la 
•nê,nPdi•tonr•.d' ~ k"'"' le Kizil-Irmak 
e't il quPlrrw 60 k m it~ terre acciden­
t~• et IA ~ ka•y" à 70 ou 80 klm. d 
terrA.in ptat. ~:i N' 1ture a tracé Ll voie 
A •ni"rP and\• Ank,1ra, à travers la 
•allêe du Çilik. 

Tl a ilté venJu avan\·hier A. la Bour· 
•e ""hélai! pour être ('X nf\!lié aux Les n1archés intérieurs 

- Le prAve11u X a in•olté l•s r<­
prtlsentant d• l'ordr~ tel jour de IP 
moi1 de l'an 1934. Q 1e nnz vou• il 
ce propos î 

bnlloit'> com•n" bêtes de bot rhAri•, L Il 
476 mouton• tlal!"lic. 64 moutons ki· a nouve e production d'orge 
vir rik, 225 rnouton• ria Kar yaka,4 033 I et d'avoine 
o~neeux, 25 bœufs 8 •arheR. 6 <eaur, U 1 t 1 -

L'a11:ent répond en toute s;mp•icit~: 
- J~ ne 1n~ t110U\"ÎPn~ plu~ clH c .... lt ... 

affaire. Beaucoup d• l•mp• •'est Acoulr 
depuis ... 

3 muf!les et 5 muffleto1i-. Compal'ati 1 u premier 0 ' e 7<>.000 kg,. de blé 
vement à la •<moine JlM;é/ il n'y a rie . la nouvell~ rlcolt~ de cetlH 
pas eu degr1ndschaniremen'tsdan• le• ' 1111 'e dl' la r~gion ile .\Ier"in. a été 
prix tl !(ro-. v•nd~ •nr notre. mnrché.Les,b:és conte 

On lit le procè• ••rbAI dr•••~ 1\ y a 
quatre an• et Je t~rnoi11 dit alors c..-r 
laioe1 cho•ea dont 11 fu111 pu ae rap 
peler plus ou mo1111. 

Co1of•eson• que ce n'••I là qu'un 
Hemple du fonct1011n•m•11t gA11Mal 
de noir• jue11c•.La macbi1oe ne travn1l'• 
paa daos la vie d'•ujourd'hui; elle Ira 
ullle dans un passé dont lei trace• 
même aont etrac~ea et oubliée•. D• c• 
fait non 1eulement le but ees•ntiel 
eal perdu de vue, mai1 doa ioj ualice• 
1ont oommisea. 

... Le prétnte sur lequel repoae cette 
lenteur de la justice est la réalisat1on 
de l'équité daoa 100 sens· b•olu.Dan~ 
ce but, on entendra chaque témoin, on 
analysera par le menu «haque preuve, 
on accordera dee délats succeu1f sur 
la demande de la défense. 

Celle procédure adoptée en vue 
d'usurer la justice à 100 010 la eacr1f1e 
au contraire à 100 010 ! Il faut admet· 
Ire uec joie une procédure . qui, repo· 
Bani 1ur la conscience du 1uge plus 
que sur lea preu•es matArielles, . com­
porterait une pari d• 25 010. votra de 
SO 010 faite à la pos·nb1lllé d'uue er· 
reu1'. 

... Le président du tribunal : - Ou 
hab1te&-VOU8? 

Le prévenu, un enfant de 12 ans: -
Je dora dans la cour de la mo·q·•~"· 
Depui1 que mon père a été ardhé, j" 
n'ai plus de domicile. 

Du ban travail et abandnnt. .. 
/•/. A s11n l'l critique., dans lt " Kurutr •, 

l'horuirt d'élt dont l'adoption dans lts 
aJminiJ/Talions officielles 11 tti PTO­
poste : 

Pr~tendre des fonctionnaires uu 
travail ininterrompu d~ 8 heures 
~quivaul à les r~cluire à l'état d'un au· 
tomate q11t s'emploie à luer le tempe. 
[,'emµloyé qui a trava~llé de 8 heure• 
A 12 s'il bén4'fice d un repos de 3 
heur~s pour d~jeuner ol s'occuper de 
se• propres ait.ires pourr~. repr~ndre 
le travail av•C un reg 110 d energ1e et 
le pourAU' vre avec uu rendemsnt ne· 
cru de 15 à 19 h•ures. Ce n'est qu'à 
cette condition que les fonctionnaires 
pourront fournir un rendement ma· 
ximum. 

D'ailleurs, si les fonctionnaires sont 
libres à partir de 14 heures, ils n'em· 
ploieront pas ce tempe po11r ee rep:>· 
ser. Ils rechercheront deq emplois 
•uppl~mentairea pour accroflre leurs 
b~n4'f1ce• matériels. Et tla se fati­
gneront davantage. Ce qui <a exac· 
tement il l'encontre du but Tisé. ·--Noyé 

• 

L'équipe de "Galatasaray., qui a été battue hier 

à Belgrade par 3 buta à 1 

.

1 

Les revenus de la douane 
d'Istanbul 

Si l'on se ra,iµorte an~ <itudes ~I 

1 
Rlatisliqu~s l•.,1uee 1 a1· 1 dépa·te· 
me11li.t 1uté1e~s s. 101 rA\:'1)Ul s ù~s 
rtou•uei: d'I taubul au cour' de !'annén 
financière 1937 0111 atlBiul 61.43!!.259 
ltqs. 

Le marché INquipe de Galata Saray s'e;;t me· la Tchécoslovaquie, se termina par le 
surée hier à l'équipe ch mpionue de score de 1 but à 1 malgré les prolo11- Près de 20 wagous de blé dur et ten­
Yo1111:oslavie l'l «Beograd ky» en pré- galions. ~Iardi prochain les deux dre appartenanl à la Banque Agricole 
sence d'uue foule considérable. ~quipes se rencoulreront une seconde ont été m1s·en vente avant-hier mais 

La première mi-temps a été constam· lois à Bordeaux. seul un lot de 150.000 kgs. a trouvé 
meut il. l'afantage des joueurs yoo· Hongrie bat SuiBSe acquéreur entre pts 5 20 5,28. Les 
goslaves el s'e;.t lermin~e par. 2 buts par 2 buts à 0 blés tles utlgociants u'ont pu être veu-
il o. Au cours de la seconde mi-temps, . 

9 
dus. 

nos joueurs ont fourni ou jeu qua le I Lille, 1- A. A - La rencontre pour 11.000 kp;s. de haricots secs 
correqpondant du «Kurun» qualifie la Coupe .'\!ond•a.le entre 1"R ~q.1:upes eovoyés d'Auatolie ont été ven­
de «moyen•. Ils ont répondu par uni n~tiouales de SuisAe et de H~ng<1e •e_,dus à raison .. de. 8 plrs. le kg, 30.000 
goai à celui qui a été marqué par dei oal~ en préseuce de 1

.
8·000 spec kg;i. de rna~s )aune à pts. 4,38, et 

leurs adversaires et ont perdu nussi tateurs" Les Hon2g~o\s b~t~reir'é leurs 116.000 kgs d huiles de table ont été 
quelques occasions favorables. a

1 
dver a.tres par u~e~a le ·16 1.~i~•P: donnés entre pis. 41·41,5 

Vendredi secoude rencoutre contre t0ugr?1"e se mes S . L f' 
1 1 b Y • 1 . ~Iarse1lle avec le onze do uedu. 1 es ro1nages e c u « ougos av1a)>, ~ 

3_3 Suède bat Cuba par 8 buts à 01 Les from,ges blancs que l'on fait venir 
Be,ikta,-Güne~ Antibes, 12 .. A. A. - . L'fquipe na· des région~ de la Thrace, d.; Bandir-

Les équipes de Befikta' et Güne~ tionale s11édo1se ba\ltl 1 éq111po del ma et de J~ocaeh ont été vendus entre 
•e sont rencontrées hter, en quart de Cuba par 8 buts à O. pis 30,22 et pts. 33 35. Un loi de 22.000 
finale, snr le terrain du Sta.!e ~eref. TENNIS kg•. da fromages kafer frais a eté 

Les joueurs de Güu ~· forts rie leur 1 donné entre pts. 50·60 
victoire pr6cédente, eur~nt le tort de Les championnat• de France Abondante récolte 
•oue-eslimer qu !que peu leurs ad- Pans, 12. _ En finale d·~ double 
versaires. Ils •e sont pnlaeutés sur p D 1 d' ' Ad 

Lo j•nne Alphonoe Yu tor, 22 an•, qui oe le terrain insuff am ment entr•ÎO~'. I' ·quipe f•ançai•A tH!"a· t'Slte.m~au oranges a ana 
baignait hier, à Fl,>rya. à la pt gP! Rolariutn, hatL1t la fa1neuse ~1a1rA amérïca1 ·e, . , . 
eut 1'1mpru lenc• de a'élol~ner ver• le large. La prem1èr" mt-1 mpo, qui s'esl ach11 • Budg~·.\I ko Pn 4 mancbos. 1 Dan~ les régions. li Adana, Merstn 
A un certain mom•nt, ••• cam.raJes ne le vée on leur favm.r par 2.buto à 0 Sem _ _ et Dortyol, les orangers out commen-
voyant plu•, appelèrent au eecour.. Toute• blait devoir juslifter le pe11 de comr•le LES AILES TURQUES cé à porter des fruits. 

un 1l 3-4 010 •01gle, ont f\111 donné• à 
!Jl' 5.0S, 1) ln <'ondition d'être livré• 
aux monl:ns d'fatanbul. Un lot d'avoi· 
•te clc 50.000 kg,. a i\lil veudn :\ rai­
'011 llr pt ... 4 25 le kg. 

Do .\Iersin parviennent sur nolrtl 
match . ne• offres de •ente tle blé à 
li.ne". ~os \'endeurs 1•xii:tent qu i dé· 
firent t.vrar dP• marchandises de ~1er­
~ir à 4-5 010 de se gle entre pts 5-5,05. 

Baisse sur les prix 
de la cire 

Une baisse a 61é enregistrée ces 
dermets temp• sur les prix de la cire. 
Ainsi parmi les marchandises desti· 
nées à l'export•lio•1, leq t;ualit~s de la 
Mer Noire ont baissé de ois. 85 à 78 
celles d'Anatolie de pl•. 80 à 77, le~ 
qualités blanches cle pis. 90 à 85. 
r.~~~~~~~-~ 

T,.RIF D'ABONNEMENT• 

Turquie1 Etranger: 

LtqB Lt~ 

l au 13.50 l au 2:J.-
6 DIOi• 7.- Ü 0101• 12.-
8 mo10 4.- 3 mois H.50 \,! __________ :.; 

A louer pour l'ETE 

appartement de quatre cham­
bre• avec hall, salle de bama 
confortab'.emenl meublé. ' 

On peut le visiter tous les 
jours dans la matinée 10 Rue 
::3ak•1 (int~neur 6) B"yogl~. 

l'eut-~lre un homme a-t-il ét~ incar· 
oéré par la fdul• du m~ca111em" ju1l1-
ci11re qui ne fonct1011ne µa• avec suf 
fi1amment de rapid1t~. Il u'y a pa• 
d'organisal10n d'entr'a•de oocinle il 
laquelle le• siens puissent reco

1
urir. 

Et cet enfant turc, aux yeux pAt1l.anl• 
d'esprit, !era préveuu de vagabon­
dage ... 

le• ro•chercheo pour le retrouv"r demeurù· dans lequel ils tenaient IP.s « Bo~ k· 1 1 
rent vaines. Sur ces •Utreriite1, U'I motor ' LE prem·1Er av1'on turc dE Les ora:igas de cette aanée de a 
'tlo·1t qui pa~~a1t, pHr bas11rJ, aux abords dt ta,li ». 1'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!1!!!!!!!!P""!!!!!!!!!'ll!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"'"-~!!!!!!!!!!!!!!~ 
F•orya, ap•rçut un co"P" repnoaut sur te fond Après un lroisièm~ goal an d~but 

An~nrn, port dB mBr 7 
aablonnneux. On repêcha le jeune homme de la seconde mi-temps, les «Güuc~·,., 

f~~~~ ;~~ct~:·u~~~,~~ên~o~~tle~e 8~~~m~~i t~ déRorrnais sûrs do la victoirfl, tie relà- la L'1guE ;,E'ronaut·1quE 
ma h•ux a ~xp1ré ~u aprè• qu'on l'eût ra- chèrent. H 
men6 l t•rre. lt y eut un iucidenl : lt'uad, de Be-

>t. Yunu.s Nadi lance ctllt id;t dans Ir 
" Cümhuriytt ,, el la • République " et 
démontre q~i'tlle est porfai/tm~nt réali· 
1able : 

1.e d•funl habitait à Galata, Kuledibi, . ~ikla,. (ut exclu pour avoir dounll, 
Papo Ap. 1 un coup de poing :\ un ad\l~rsaire. 

Il eat po1Aible de relier Ank~ra à la 
mer par un canal et une grande 
partie de CA canal existe l!Ajll avec le 
Sakarya Q tant il la p.rti" où il la t 
défaut, la vallée de Ç ·l1k e•I tout• 
indiquée pour 111 rllall•aL1on. 

LB "Barbnriga" a ÉtÉ 
lancé hiBP 

!
Comme il rE<!ueail de qu1ltFr" le terreiu, 
se camarades durent l'entraîner par 
force. A partir de ce monrnnt. leR Be­
~ikta~li eurent la fortune po11r eux el 
la partie s'achern à l'galittl par 3 

Ank•ra a, en tant riu~ ••èp;o c11• 
l'Etat, b..11~oin dM b RaOllUu 1t

1e 1u. 0 1u11 .. 
eau bMUCO!IP plu• •bo11dR IA q•11• 
celle que l'on rt1cu .. illH l'hiver au 
barreg"" de Q 1bik. Pfl•Jr R

1en ''"'rvir Pn 
élé tl'une lo9·1n lorcAm•nt pa• 01 
mooieuee ; elle a b~t!-Oln d "uni;, eau 
courante. 

La question 10 trou•er.it r~•olue •i 
le Sakarya tra•N••1t A k 1r,1 ou y 
pas•a•t tout prè<. Le rui••eau de 
Çelik Pst un mine ... f IAt 11 ·~1ll, tnut à 
fatt 1Deofl1•ant pour I~• b, •Ao111~ d•. le 
es itale. C'est µour'luo1 1 a.l11nAnta\1011 
enpeau de la cap1talA P tune quu.11011 
d'une grande port~e. quu nou· 
aomrn•s obl•gll• de r~soudru. . 

L Sakarya pasRe il une centalDA de 
e d'A k ra L" Iron· kilomètres au Sud " a · 1 

çon dA ce flfln •e rom pris entre 1 Pol~ t ' 
et B•yl1k-Kô irü, le point e pus 

approché d'A11k1ra, po••è'I" un 
r olume d'eau capable de répondre il 
vus lei besoin•, un volume qut ~~ 
~~minue paa sensiblement, même 

-R'lmA, 12 - Ce mot in a Pl~ lancÂ 
"ux cha1111erR da ,l ,.,f>ilco 110 (Trieste) 
1~ son .. marin B 1rb,1ngo, IA premier 
d'une •Ar•• dA 9 111111~" qni porteront 
IP no111 ciflR 111nli·n11x ita11.-.11e illustres. 
CA• 1JA11meot< d pl•cM0111 94! toune8 
• n i.u1 f t1.1~~ -..t ai;i.ront RrrnJ~ de II Cr\· 
·1011• c1A 10 II m1tr•ill~uses et VIII 
111b " lanc•·torptlle• '11• 53,3. 

Un to~grès nnti-maçonniquB 
Varaovio, 12 - Le premier congrès 

1ntHrnfllto111tl nnli m çonniqua a été 
1neu1Zur~ en prARf-llnr. ... d~ nombreuRe!'l 
perso11111litée polon~i•e~. 

La nouuallE &JambrB 
torparativc Bn ltaliE 

R'>mP, 12 - Au palais de Monteci 
tor10 lee trRvaux i;a:or1t menép active· 
ment PO •UA d'eup;•n•nter le nombre 
nPA 1ièg"s 110 l• nouvelln Chambre cor­
porali•e qui comptera plus de 600 dé. 
put~•. 

' -----
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FEOILLETOH DU BEY06LD Ho. a1 f / 

o. d' Annunzio 

L'INTRUS 
RO~IA~ TR.\DUIT DE L'ITALIEN 

'======'====Il Trad. por G. HERELLE Il==' 
DEUXIEME PARTIE - J'ai si froid, Tullio, si froid ! 

S• n• me1 mams. 
IX 1 Elle me tendit ses mains. Elle 

étaient de glace. 
. . . ' - Je 1u1s glacée partout comme 

_ Juliana.! cr1a1-1e, avec une eu- cela. . 
prême angoisse, e~ ~ Al•.nQant. dans\ - Mon Dieu ! D'où te vient ce frotd 
l'escalier, comme BI lavais craint de! terrible ? Q te pourrais je faire pour 
ne pas arriver assez tôt pour la re- te r~(·bauffer? 
voir. . , . , - Ne te tourmente pas. Tullio. Ce 

Qu'avaiB·Je donc ? Qu elle étatt Celte n 0SI pae la première foi• ... C .. la durA 
démence ? d•_s heures cl des heurns. R:~n n'y 

Je halstais en e~caladanl les mar- fau. 11 faut •llendre quA cela passe ... 
cbes dans une demi-ob•cur1té. Je me Maie pourquoi Fr•dêric iartle-l·tl ta1Jt? 

é · ·1 · d ns la chambre. Il ~u presque non. 
pr c1p1 at a d J l' en Et 11 1 · 1 _ Qu' a-t-il f deman a u tnne e e. se a11sa ~ Ier sur le dossier, 

1 Y t comme ~• fille ava11 r.11u1sê toute sa •e sou evao . · t f 
- Rien, rien ... Je croyais que u orce lour. prfononrerl ces p~roles. 

m' • . , 1 ~ J• courus un peu. Com- - • va1e armer, ut dlS·J en me 
mean~~~ ~~~:v~s-tu maintenant ? tournant vers le balcon. 

bu.s à 3. 
Les non-fédérés 

Ch•z los non f cl~ril<, I~ match 
$i''' G.\lata po s'est ach v6 par 3 
bute à 2. 

Lo coupe du monde 
Italie bat France par 3 bnts à 1 

Paris, 12. A. A. - La r nco Lre qut 
oppo a les équipes 11alioualos de 
Francn et d'Italie pour la Coupe 
.\Iondiale s' •t déroulée d vant 65.000 
sp clatQurs "t 'est terminée p.1r la 
victoirn d•~• I•ali•ns qui battirent leur• 
ad er aire" pu 3 buts à 1. 

A la md mp los doux ome ~laiM>I à 
égalité (1 il 1). Le tonm ita11~n s'est 
pr"~enté daud la format1011 ci-aptè : 
Oh~ier1 -Fo111, Rav·1. - Sa anto11i, 
A rlr1•olo,Locatt1lli.-H•anvati, Monza, 
Piola Ferran, Colaus•i. 

Brésil et Tchécoslovaquie font 

match nul (1-1) 
Bordeaux, 12. A. A. - f e match 

pour la Coupe llondiale di pu lé autre 
IPs -'quip~s natiouales du Bré•il el de 

- • -on, non , laisse ouvert... Ce 
n'e•t pas l'air qui me donne froid. 
Au contraire, j'ai besoin de respirer ... 
Viens ici plutôt, prèa de moi. Prend• 
ce tabouret. 

.Je m·n~enouillai. D'un geste dé· 
fa1lhnt, elle passa ·ur ma tôte ea main 
glacée et elle murmura : 

- \1o • pauvre Tullio ! 
.le m'écriai. tmpuiseant l m conte· 

air: 

- .O~! die-moi, Juhaine, mon amour 
ma vie . do hrâct•, dts-moi h vérit~ ! 
Tu ~rn cachoe quelq'.le ~ho e. Il y a 
certa10emen1 q•1t,ique cho<e q 11 ~ lu ne 
v•ux pas confeh r ; là, au mt'ieu de 
ton fr'Jnt. il y a unA •rt o fixe. uue 
préoccupal1?n POtnbre qui ne t'a pas 
qu1tt~e un rnslant cleputs que noue 
sommes ici, depuis que nous eom· 
mes... heureux. ~lai• sommes-nous 
rraimPnl heurPux '! T01, es tu peux-lu 
être heureuse? Dis la •érit~. .Iu11a­
lo ! Pou:quoi voudrais-tu m~ trom­
per? Oui, c'c't vrai, tu a~ ~le mala. 
de· et tu es malade comm<, avant, c'est 

, • , 4 • t 1 r Il vrai. ~laie uon,ce. n es. potn. co a. y a 
utre chose que J" _ne comprenrh pa<, 
ue jt1 ne couna1s yas .. " D1s-mo1 la 

ieritl, même si la vérité d01t
0
è1re pour 

moi un coup foull " · matia, 
uand tu sang·o1a1a, Jtl L'a< damand 

~Est-il trop tard?• .Et.tu m'as r~pon 1 lu: 
. 0 1 nou • Et l"' t at Cl'U. ~hts ne «J.: 1 , •• , d 

pourratl -il va êlre trop tar pour uu 
autre motif? Quelque chos~ ne pour­
rait·il p.te t'emp&chor de JOUlf de ce 

L'aYJOn commandé par la Ligue 
At<ro11aut1q ue à 1\1. Nuri Dem1r Bel à 
l'ingén ieur S lâh Alan a ex~cute h·er 
arec succès 8es vols d'esilai~. Celle 
initiative, qui a été prise en vue d'é·1 
manciper l'aviation tu1que de toute 
dllpendance à l'~~ard de l'étrangt1r, 
md• qnara un tourm ni dans la vie 
nation-ale. l,A nouv11I :1Vion e~t on ap- 1 

pareil biplace tl 'écolo et d'acrobatie. 
li a été entiè <'menl con•t uit en 
Turquie sauf le moteur - un moteur 
11 h~coslovaque marquo \Va' ter de 
150 H. P. Los ce ~ *IR de vitesse n'ont 
P"" e11 ·01 e c u lieu ; 011 escomtJle j 
toutefois que l'Hp,.iaro1I pourra 
alle1r.rl11 1S5 km~ il l'lw re. 

L'iugén1eur Sn âh Alec. a tll ci a ré au 1 
<~ÎUU>J: 

La Ligue aéronaullqne a formtll 
jusqu'1r1 uu vingtam d'111génteurs 
amateuril qui out tou• fnil leurs éludes 
Pll Euro~·e. QtJn ue rêalisetauiut-ils 
11a si on 1.cur ail donnait l'occa8ion ! 
~lalheureusemen leurs occupat1ons ne 
leur perm•\lcnl guèro de se consacrer 
à l'tltuJe de noureaux type~. 

Ceste• nous avou<i reucont1 é des 
tlifficullé,, Les ouvliers spécialisés 
uous font défant. Aujourd'hui. 30 olo 
de• ouv1iers de no• ateliers out lû 
form s. Entretemps, nous a1·ous lil'ré 1 
une quarantatne da plaoeur8 au 
Türkku,u. c·e~t ce 'qui fit t1'a1lle~1s 
que la cou•truction de noire avwn 
acole a subi quelque retard. 

1 9 3 8 
PETITS 

t]-M P T E S -t 0 U R a H T S 
PLAH DES PRIMES 
4 lots de 
B " ,, 

16 ,, ,, 
76 ,, ,, 
80 ,, " 

200 '' ,, 

384 

Livres 
1000 
500 
250 
100 
50 
25 

r .. er. tir!lg\~~ ont 
le Ier Mars. 
le Ier Juin. 
le Ier Septembre 
le Ier Décembre. 

lieu 

et 

Un dt,at minimum dB 50 livras 
dss petits co:nptss cou~ants donn 
dPoit dB participation aux tiraazs 

grand bonheur où noua vonons d'en· cache rien ... Je p;u~rirai peut être, 
trer '{ Je veux dire : quelque choPe plus lard ; oui je guArirai ... Tu auras 
quo tu ~aurai•, qui serail tl~jil daus de la p•tience, n'est-ce pas î Tu seras 
ta pensée L Di•·moi la vérité ! bon... Viens ici, Tullio, mon âme ! 

Et je la regardais fixement ; el, Toi aussi, ce me semble, tu es un peu 
comme elle restait moelle, je finis Mrange, un peu soupçonneux. Tu as 
par ne plus voir que ses grands yeux des peurs soudaines; tu deviens blanc. 
extraordinairement gran<is, profonds Oui sait ce que tu supposes ?... Viens 
al immobiles. A l'e111our tout d1spa- ici, vieu~ ici. Donuez-moi un baiser ... 
rul. Et je dus fermer les paupières Encore un ... Encore un ... Comme cela. 
pour dissiper la sensation de terreur Embras;ie-moi, réchauffa-moi.. Voici 
que ces yeux avaient mise en moi. Frédéric qui arrive. 
Combien de tPmps dura cette pause? Elle parlait d'una voix eutrecoupêe, 
Une heure? Une seconrte ~ un PAU •Ourde, avec cette expression 

-Je eu1a mala1le, dit ..ille enfin avec 111tradui1ible, caressante, tendre, 
u!Je IPnteur ango1s•éu. 111quiètc, qu'elle avait déjù eue avec 

- ~1alade ? ... .\fais comment? b•I- moi quelques h~ures ailparavanl, mr 
butiai-je, hors cie moi, convaincu que le blanc, pol'r me calmer, me c~nsoler. 
je sentais dans l'accent tle c~tte phra- Je l'embrasi;ais. Dans le fauteuil large 
•e un aveu qui correspond1it à mon et bas, elle, s1 minet!, me !11 une plac~ 
soupçon. Commeul maladu ? A en à son côté · et elle se serra contre mot 
mourir 1 en frissonn'anl, ramena d'une .main le 

.Je ne a11ie de q11elle voi.-, je ne sais pan de son manteau pour men cou­
Rur quel Ion, je ne sais avec qu•I vrir. Nous étions comme daus une 
g~•te j'articulai rGtte dernière q11"'" couche, enlacés, poitrine. coutre poi­
t1ou , Je ue :a s pas même si réelle- trine, mêlant nos hale1~1es. ~t je 
muni elle eonit lout e11t1ère de mes pensais : « Si mou haleme, si mon 
lèvres, si Juliana l'entendtl tout en- contact pouvaient faire passer en elle 
tière. tout. ce que j'ai de chaleur ! Et je 
. - .·on, Tuillo, ce n'e t pas cela que fatea1s un i1lue01ro effort de volonté 
JA voulnts tl110; 11on, non ... Jo voulais pour op,\rer cette transfusion. 
d1rP que .<-e u'est pEs ma faute ei, je - Ce soir, chuchotait-je, ce soir, 
su•s 11as1, un peu étraug~... Ce u est dans ton lit, je te ltendrai mieux; 1u 
pas ma faute . Il faut avoir de la' ne \remblerns plus ... 
patience aven mot : il fnul ms prendre - Oui, oui. 
mamtenant to:le quo je ems .. Crois· - Tu verras comme je te tieudrai 
moi, il n'y a pas autre chose; je ue te I bien. Ju t'eudormirai. Tuute la nuit tu 

dormiras sur mon cœur. 
- Oui. 
- Je le veillerai ; je m'abreuverai 

de to_n souffle ; je lirai sur Ion visa11e 
les reves que tu rêveras . Tu diras 
peot·être mon nom eu rêvant ... 

-Oui, oui. 
- En ce temps.là, certaines r;uits, 

tu parlais en rêve. Comme tu me 
plaisais! Oh ! quelle voix ! Tu ue 
peux pas savoir ... Une voix que tu n'as 
Jamais pu enteudre, que seul je \~ 
connai~, mot seul... Et je l'entendr:t• 
encore Qui sait ce que tu diras ? Til 
diraa peut-être mon ncm. Comll19 

j'aime la mouvement da .ta boucb~ 
lorsqu' lie prononce l'u de mon no[ll ~ 
On dirait l'eequi"e d'un baiser ... 'fà 
sais? je te soufflerai des mots. 
l'oreill•, pour entrer dans ton reVt· 
Te souviens·tu qu'en ce temps· 0 • 
certain• matius, je devinais quelqll~ 
cho•e de ce que tu avais rêvé ? Oh : 
tu verras ma chère llme : je serai 
Plus car~ssant qu'en ce temps-hl. Tl;' 

d · sera• verras de quelles ten resses ie . 
capable, pour te guérir. Tu ao b~S?tn 
de tant de tonùresses pauvre âme .... 

(à suivre) 

Sahibl: O. PRl~l 
Umumi Ne~riyat MtidUrD: 

Or. Abdill Vehab BERKEM 
Bereket Zade l>lo J1.3; Harti ve Sk 

Tclefon 4'.12.'ll 


